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25 ans... et déja un grand de ce pays...
7m)

 
REJEAN DUCHARME

Jeune romancier de St-Ignace de Loyola
a de grandes chances de remporter lun-
di prochain le célèbre prix littéraire
GONCOURT avec son premier roman:
“L’AVALEE DES AVALEES”. Le
président de cette académie Monsieur
Roland Dorgeles déclarait dans une en-
trevue accordée aux “NOUVELLES
LITTERAIRES” : “Il n’est pas impos-
sible que l’un des auteurs canadiens tri-
omphe. Jen ai lu deux qui m’ont fort
intéressé. On a beaucoup parlé du ro-
man de Réjean Ducharme au cours du
dernier déjeûner. Dans l’optique du sty-
le, je trouve leurs livres moins argoti-
ques que les nôtres”.

MAIS QUI EST
REJEAN DUCHARME?

Réjean Ducharme, c’est un citoyen de
l’Ile St-Ignace qui vit le jour à St-Félix
de Valois le 13 août 1941. Il est le fils
de Monsieur et Madame Omer Duchar-
me de l’Ile St-Ignace. De la première à
la 7e année il étudia à l'école de St-Igna-
ce, fit ses 8e et 9e années à l’école Saint-
François de Berthierville, sa 10e au Ju-
vénat des Clercs de St-Viateur de Ber-
thierville également, sa 11e à l’école se-
condaire St-Viateur de Joliette. Il suivit,
par la suite des cours de Polytechnique
à l’Université de Montréal, mais faute
de bourse, il dut abandonner et termina
son année à l’école Cing-Mars. Il se di-
rigea par la suite dans l’aviation Cana-
dienne mais, cause de maladie abandon-
na après 7 mois et passa 5 mois à l’hô-
pital militaire de St-Jean,

En 1962, il entrait à emploi de la li-
brairie Grolier de Montréal. Réjean
commença à écrire à l’âge de 15 ans. Il
a un livre d’édité à date et deux autres
sont acceptés et paraîtront sous peu.
Parlant de Réjean Ducharme “PARIS
MATCH” écrivait dernièrement :

“Voici telle qu’il Pa écrit lui-même pour
la jaquette de son roman la biographie
du jeune écrivain canadien Réjean Du-
charme, dernière découverte de Galli-
mard ; “Je ne suis né qu’une fois. Cela
s’est fait à St-Félix de Valois, dans la
province de Québec. La prochaine fois
que je mourrai, ce sera la première fois.
Je veux mourir verticalement, la tête en
bas et les pieds en haut.”.

Je ne suis pas marié une seule fois en-
core. Les femmes ne veulent pas se ma-

- rier avec moi. Si elles avaient voulu, je
me serais marié tous les jours et, au-
jourd’hui, j'aurais à peu près 5,768 en-
fants. S’il n’y avait pas d’enfants sur la
terre il n’y aurait rien de beau”. Réjean
vit sur l’Ile St-Ignace de Loyola près de
Berthierville, il est employé de bureau
et refuse catégoriquement toute inter-
view. Il a envoyé à Gallimard trois ma-
nuscrits “L’AVALEE DES AVA-
LEES”, “L’OCEAN TUME” et “LE
NEZ QUIVOQUE”. Ses manuscrits
sont signés du pseudonyme qu’il a choi-
si : Jean Racine.”

-A Réjean Ducharme dont la réputation
internationale fera connaître notre coin
de terre, nous disons .. . merci.

Gilles Tessier.
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Après deux ans de repos:

“LE MALIN”
revient au COURRIER.

Lire sa chronique

en page 11. |     
LS
a.        Vice-président

de sa faculté
Monsieur ANDRE LAPORTE, de |

Berthierville qui entreprend sa

3e année de licence à la Facul-

té de Droit Civil à l’Université

d'Ottawa a été nommé VICE-

PRESIDENT de celle-ci. Il a fait |

ses études primaires à l‘Ecole

St-François de Berthierville et

son cours classique au Séminai-

re de Joliette. Il est le fils de

M. et Mme Paul-Emile Laporte

de Berthierville. Félicitations à

ce futur notaire.

  
ANDRE LAPORTE

 

Lhistoire de la vente

de “BironKnitting”
Après la fermeture de l'usine il était question que toute la ma-

chinerie soit vendue à un enquêteur de Toronto, ce qui aurait

été indéniablement la mort de cette manufacture chez-nous. —

C'est à ce moment que la Commission industrielle avec la colla-

boration de Marcel Aucoin, échevin de Berthierville, communi-

qua avec le député fédéral Monsieur Antonio Yanakis à Ottawa,

et ce dernier se rendit à Berthierville avec un représentant de la

Banque d‘Expansion industrielle et avec, également, un futur

acheteur éventuel qui avait nom, Monsieur Breecher. Ces der-

niers rencontrèrent la Commission Industrielle de Berthierville

et le Conseil municipal, et après entente et conversations sur les

avantages qu’aurait la compagnie de Monsieur Breecher à s'é-

tablir à Berthierville, l‘entente fut conclue.

Il convient donc, je crois, de féliciter la Commission industrielle

et de remercier ses collaborateurs pour cette première réalisation

au crédit de la nouvelle formation de la Commission. D'autres

réalisations du genre sont prévues pour bientôt.
Gilles Tessier.
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La maison où grandit Réjean Ducharme a I'lle St-Ilgnace, et où
demeurent ses parents, Madame et Monsieur Omer Ducharme.

Photo Le Courrier par Claude Rondeau
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LE 0

DE BERTHIER
JOURNAL HEBDOMADAIRE

Le Ministère des Postes, à Ottawa, a autorisé l‘affranchissement en numéraire
et l'envoi comme objet de deuxième classe de la présente publication.

Editorial

 

Jeunes et vieux à l'heure d'aujourd'hui

(Extrait de la revue "“Commerce’’)

Il n'est pas facile aujourd'hui de se faire
une juste idée de la véritable pensée des jeu-
nes. ll est probable qu’elle est assez éloignée
de celle que nous présente tous les jours
une minorité extrémement bruyante et le
plus souvent révolutionnaire.

N’empéche qu'il n’est pas facile d'être
jeune de nos jours, alors que nous vivons
à une époque de transformation continuelle
et rapide qui impose à chaque moment un
effort de ré-organisation d'autant plus dif-
ficile que nous nous dirigeons vers un ave-
nir qui échappe aux prévisions à moyen ou
à long terme.

Les jeunes doivent donc se préparer à un
avenir presque complètement inconnu, c'est-
à-dire, relever le défi de prendre aujour-
d'hui une décision ou une orientation qui
aura son aboutissement dans 10, 15 ou 20
ans. Préparer maintenant une vie qui débou-
chera dans le 21e siècle.

Ils auraient besoin pour cela de guides
absolument sûrs qui n'existent pas malheu-
reusement. !! n'es td'ailleurs pas certain
que les jeunes leur feraient confiance même
s'ils existaient.

Les jeunes, à bon droit souvent, hésitent
à prendre avis de ceux qui sont d'un autre
âge parce qu'ils considèrent que non seu-
lement ceux-ci sont dépassés, mais qu'ils
refusent de l’admettre.

Or, le monde est rempli de ces hommes
qui refusent de vivre à l'heure d'aujourd'hui,

de ces hommes qui, en 1966, se compor-
tent comme ils se comportaient à la sortie
de l’école, du collège ou de l’université, il
y a dix, vingt, trente ou quarante ans.

Il devient alors assez compréhensible que
le dialogue entre jeunes et vieux soit quasi
inexistant, quasi impossible. Comme il sera
inexistant entre les jeunes d’aujourd’hui et
les jeunes de dernain, si les jeunes d'aujour-
d'hui acceptent à leur tour de devenir les
vieux de demain en refusant la perpétuelle
mise à jour de leurs idées, de leurs connais-
sances, de leurs techniques, de leurs métiers,
de leurs professions et de leurs aspirations.

Et, malheureusement pour la plupart,
comme leurs prédécesseurs, ils refuseront
de faire cet effort permanent d'adaptation ;
d'autant plus que l'adaptation devient de
plus en plus essoutflante et qu'il est beau-
coup plus facile de se contenter de possé-
der la vérité d'hier ou d'aujourd'hui que de
rechercher celle de demain.

On revivra donc probablement, dans une
autre génération, le perpétuel conflit entre
ceux qui sont le passé, ceux qui sont le pré-
sent et ceux qui feront l'avenir.

C’est en pensant à tout cela que jeunes
et vieux pourraient devenir un peu plus sou-
ples dans leurs contacts les uns avec les au-
tres, au delà de la génération qui les sépare.

En réalité, le dialogue entre jeunes et
vieux ne peut exister qu’à condition qu’en-
semble ils vivent à la même heure, c'est-à-
dire, à l‘'heure d'aujourd'hui.

MAURICE CHARTRAND

W.-H. GAGNÉ
& FILS LTÉE

Editeurs-Propriétaires

Gilles Tessier, Rédacteur-Gérant

97, rue Frontenac — Tél.: 836-4636
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JOLIETTE — La Commission scolaire
régionale Lanaudiére a de nouveau été ci-
tée en exemple, la semaine dernière, lors
du congrès provincial de la Fédération des
Commissions scolaires catholiques du Qué-
bec qui s’est tenu à l'Hôtel Reine-Elisabeth,
de Montréal.

A la demande du ministère de l’Éduca-
tion, le bureau d'architectes Auguste Mar-
tineau & Associés a exposé la maquette re-
présentant la future cité étudiante de Jo-
liette qui sera construite dans la paroisse
Ste-Thérèse, sur le terrain qu’occupe pré-
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sentement l’école régionale Thérèse-Mar-
tin.

Cette maquette était la seule que le mi-
nistère de l'Education avait tenu à exposer.
Des porte-parole de ce ministère ont fait
savoir que le projet les avait tellement en-
chantés qu’ils avaient tenu à ce qu'il soit
montré à un congrès d'envergure provin-
ciale.

Sur la photo ci-haut nous voyons le pré-

   
  

 

sident de la C.S.R.L., Me Claude-Edouard
Hétu, nous montrer la maquette de la fu-
ture cité étudiante.

Le prix de l'abonnement est de $2.00 par an-

née pour le Canada et $4.00 pour les Etats-

Unis — Toute année commencée est due en

entier.

Conformément à la tradition et dans l’inté-

rét d'une juste liberté, il est entendu que les

articles du ‘’Courrier”’ sont publiés sous la res-

ponsabilité de leurs auteurs.

Pour le tarif des annonces, impressions, etc,

on voudra bien s'adresser à nos bureaux. °°

 

RÉSIDENCE FUNÉRAIRE BERNARD LANOIX Ltée
6 SALONS MODERNES — AIR CLIMATISE

SERVICE D'AMBULANCES — FLEURS — MONUMENTS

Décapotables à louer pour les mariages  6 De Bienville — Téls.: 836-4166 - 836-4857 — Berthierville

orchestre de cinq musiciens saura

nous divertir. Un très beau prix de
résence sera tiré au sort. Au cours

Au Club Camping

Caravaning Lanaudière dc ka soirée des trophées seront
présentés aux 2 campeurs les plus

Les campeurs ne sont pas inac- assidus des différents sports de la
tifs après leur saison de camping saison. Il ne faut pas oublier que
puisqu'ils ont préparé une soirée la tenue sport est de rigueur. Pour
dansante pour la Ste-Catherine. El- clore la veillée, un “buffet froid”
le aura lieu à la salle des Cheva- sera servi. Nous vous attendons
liers de Colomb de Berthier, jonc- tous avec vos amis.
tion des routes 2 et 41, samedi, le Bienvenue à tous!
19 novembre a 8h.30 p.m. Un Mme S. Germain publ.
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AU CINEMA ROYAL
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M. Clément Rocray, projectionniste diplémé, explique ici a
son assistant, Michel Archambault, différentes phases de la
projection cinématographique. Michel Archambault est main-
tenant à l’emploi du Cinéma Royal de Berthierville.

(Photo Le Courrier par Claude Rondeau)
 

CUEILLETTE DE VICTUAILLES
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L'organisation du souper-concert va bon train. Différents
comités ont été constitués, dont l’un des plus importants, est
certes celui de la cueillette des victuailles, Nous voyons sur
cette photo M. Wilfrid Brunelle, responsable de ce comité,
qui prend possession d’une caisse de dindes, offerte par l’A-
battoir Berthier, dont M. Maurice Touchette est le gérant. Si
certaines personnes n'ont pas été visitées par les organisa-

   

 

‘teurs de la cueillette des victuailles et désirent fai. : un don,
elles n’ont qu’à s'adresser à M. Wilfrid Brunelle.

(Photo Le Courrier par Claude Rondeau)

 

 

FIANÇAILLES — MARIAGES
NAISSANCES — ANNIVERSAIRES

DECES — ETC.

MAISON DE CONFIANCE POUR L'ACHAT DE VOS FLEURS POUR TOUTES CIRCONSTANCES :

ADRIEN DUCHARME
107, rue Frontenac — Tél.: 836-4025 — Berthierville

  

   

   

Bouquet de tous genres
Ouvert le soir et le dimanche

Service rapide et garanti  
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Vente de billets pour le souper-concert
À différentes reprises dans les semaines passées, nous

avons pris connaissance des préparatifs faits pour la réus-
site du souper-concert.

Depuis samedi dernier, les billets du souper-concert
ont été mis en vente; le nombre de ceux-ci étant limité,
toutes les personnes intéressées feront bien de se procurer
les leurs.

Afin de faciliter à la population de Berthier et des
alentours l’achat de ces billets, le comité de M. Jean Le-
mire s’est trouvé des dépositaires généreux, qui ont bien
voulu accepter la vente des billets du souper-concert.

Ce sont : LA CAISSE POPULAIRE
LA BANQUE ROYALE
LA BANQUE CANADIENNE NATIO-
NALE
LE SALON VOGUE
LA QUINCAILLERIE CARON
L’EPICERIE ALFRED CHAMPAGNE
LE RESTAURANT NICOLE

 Qu’on se le dise : “Tous au souper-concert, rendez-
vous de la population de Berthierville, dimanche, le 27
novembre à 6 heures p.m.

Claude Rondeau

 

Extrait du livre des minutes

de la Jeune C. de Berthierville
RE : ASSEMBLEE GENERALE DU 7 NOVEMBRE 1966 —

Attendu : Que la Jeune Chambre de Berthierville déplore le fait
que la très grosse majorité des jeunes de Berthierville doivent
aller gagner leur vie dans d’autres centres.

Attendu : Que les services de traversiers qui assurent la liaison
et le transport des ouvriers vers Sorel est terriblement inadé-
quat, surtout l’hiver, ce qui oblige un nombre considérable de
nos concitoyens à passer via Montréal pour rejoindre Sorel ou
Tracy, ce qui leur impose un voyage de plus de 200 milles par
jour pour gagner leur vie.

Aitendu : Que le nombre de chômeurs déclaré par le bureau
d'Assurance-chômage de Joliette, ne rend pas justice en ce qui
concerne la région de Berthier, qui est perdue dansle territoire
géographique des délimitations de ce bureau. (en pourcentage)

Attendu : Que trois industries de la ville de Berthierville ont fer-
mé leurs portes au cours des deux dernières années.

Attendu : Que le nombre de la population baisse d‘année en an-
née dans notre région, parce que nos jeunes doivent aller ga-
gner leur vie ailleurs.

Attendu : Quela ville de Berthierville et la Commission industriel-
le verraient de beaucoup leur tâche ardue simplifiée si Berthier
était déclarée ’zone désignée”.

Attendu : Que un parc industriel est présentement disponible aux
industries qui viendraient s'établir chez-nous en profitant des
avantages de la zone désignée.

Attendu : Que les membres de la Jeune Chambre de Berthierville
espèrent grandement en des jours meilleurs pour l‘’avnir de leur
ville et leur propre avenir.

ll est proposé par Jean Landry, secondé par André Viens et
résolu à l'unanimité qu'une demande soit faite auprès des auto-
rités compétentes pour que Berthierville et sa région soient dé-
clarée ZONE DESIGNEE, par le ministre de I'Industrie et du Com-

merce du gouvernement du Canada.
La Jeune Chambre de Berthierville

HOMMES  DEMANDES
POUR DEPARTEMENT DES PIECES CHEZ LE

DEPOSITAIRE CHRYSLER A BERTHIERVILLE
Un homme ayant de l'expérience dans le département des

pièces et un homme apprenti dans le même département.

Pour information s’adresser à M. L. BIBEAU au

GARAGE BRISSETTE AUTOMOBILES à

Tél. 836-3794

 

 

Nouveau curé

à Lanoraie
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Monsieur le Curé Malo est né
le 13 juin 1910, et fut ordonné
prêtre le 15 juin 1935. Il occupa
par la suite les fonctions de vi-
caire à St-Norbert, L'Epiphanie,
St-Michel des Saints, Berthier-
ville et St-Pierre de Joliette. Il
fut par la suite nommé aumô-
nier à l'Hôpital St-Eusèbe de Jo-
liette avant d'occuper sa pre-
miére cure a Saint-Théodore de
Chertsey ou il était d'ailleurs
depuis 1964. Il vient d'être
nommé à la cure de Lanoraie,
il y à quelques jours. Nous lui
souhaitons la plus cordiale bien-
venue dans notre région.
(Photo Le Courrier par Claude Rondeau)

AU CONGRES DE

Nouveau systéme de
représentation à la C.S.R.L.

JOLIETTE. — L'Association dio-
césaine des Commissions scolaires
tiendra son congrès annuel samedi,
à l'école secondaire régionale Thé-
rèse Martin, de Joliette.

Les délégués à ce congrès se-
ront appelés à repenser dans son
entier l'actuel système de repré-
sentation des commissaires à la
Commission scolaire régionale La-
naudière.

Lors d'une conférence de nou-
velles qu'il ont donnée mardi a-
vant-midi, le vice-président de
l'Association, M. J.-Edouard Le-
blanc, et le secrétaire-trésorier, M.
Jean-Guy Nadon, ont fait remar-
quer que le système actuel de re-
présentation à la Régionale Lanau-
dière, datait d'il y a quatre ans et
que de nombreux changements s'é-
taient produits depuis ce temps.

Ils ont signalé, entre autres, que
plusieurs commissions scolaires lo-
cales avaient adhéré à la Régionale
(Lanaudière, depuis sa fondation
il y a quatre ans, ce qui a eu pour
résultat de rendre complètement
désuet l'actuel système de repré-
sentation des commissaires.

La Commission scolaire régio-
nale Lanaudière compte actuelle-
ment neuf commissaires. L'un d’en-
tre eux, M. J.-A. Lusignan, de La-
noraie, représente à lui seul une
population d’au-dela de 28,000 â-

 

Élections à la Ligue des
Propriétaires, mercredi
le 23 novembre
Nous invitons tous les membres

à assister à la prochaine assemblée
générale de la Ligue des Propriétai-
res de Berthierville, mercredi le 23
novembre prochain au local de la
Jeune Chambre à 8 heures p.m. On
procédera alors à l'élection d'un
nouveau bureau de direction pour
l’année 1967.

La ligue s’est toujours fait un
devoir de veiller aux intérêts des
citoyens de Berthierville en étant
représentée à chacune des réunions
du Conseil municipal et à celles de
la Commission scolaire, en suggé-
rant et soumettant diverses réfor-
mes ou améliorations déjà réalisées
ou en voie de l'être.

De plus, la ligue a toujours su
appuyer honnêtement nos corps
publics lors de l'élaboration de
projets municipaux ou scolaires ré-
pondant à l'intérêt public; elle a
toujours su exprimer franchement
son désaccord dans les cas contrai-
res.

En un mot, la ligue a été le seul
organisme à suivre constamment la

 

 730, ST-VIATEUR 

TEL.: 836-4897

PHOTO RONDEAU ENRG.
A votre disposition a toute heure

marche de nos affaires publiques
au nom-de tous les payeurs de taxes
de Berthierville.

Elle l’a fait honnêtement et sans
détours. C'est pourquoi nous de-
mandons à la population Berthelai-
se de mettre la critique à profit et
de participer à l’élection d’un nou-
veau bureau de direction lors de
l'assemblée du 23 novembre pro-
chain.

Le secrétaire

ATTENTION

MACHINES à COUDRE
La population de Berthier est priée

de noter que le nouveau représen-

tant de DELISLE & FILS, spécia-

liste en machines à coudre, et ven-

deur autorisé de Joliet’: des ma-

chines NECCHI, est maintenant

G. A. DAVIAULT, Berthierville,

Tél. 836-3791.    

CLAUDE RONDEAU
Diplômé de LAP.

mes dispersées aux 4 coins du dio-
cèse.
On aimerait que le nouveau sys-

tème qui fera place à l'actuel mo-
de de représentation puisse per-
mettre à chaque commissaire de
représenter une moyenne de 10,-
000 personnes. Advenant l’adop-
tion de cette formule, In Commis-
sion scolaire de Joliette, qui a trois
représentants à la Commission sco-
laire régionale Lanaudière n’en
aurait que deux.

Le congrès de samedi se tiendra
sous la présidence de Me Claude-
Edouard Hétu, président de l'As-
sociation diocésaine des commis-
sions scolaires et président de la
CSRL. Le banquet de clôture sera
sous la présidence d'honneur de
Son Exc. Mgr Edouard Jetté, ad-
ministrateur apostolique du diocè-
se de Joliette, et le conférencier, à

cette occasion sera M. Marcel Mas-
se, ministre d’Etat à l'Education.

THÉÂTRE MÉTRO
Tél. 836-4536
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BERTHIERVILLE
SPÉCIALITÉ : PHOTOS DE MARIAGE.
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La revue de Tony Roman, on
peut aussi voir : Marthe Fleu-
rant, Nanette, Daniel Giraud.
Cette revue semble battre tous
les chiffres de records d’assis-
tance établis jusqu'ici.

—0oOo—

Tous en jasent (Gants Blancs)

Le soliste Gérald nous ap-
prenait que très bientôt il y a
possibilité que les Gants Blancs
changent de nom. De plus, ces
derniers vont lancer prochaine-
ment, sur le marché, un 45
tours sur étiquette Canusa, pro-
duit par Tony Roman.

—o000—

Pour ce qui est du Rock-Ses-
sion, Sultans et Aristos, eh bien
c’est à l'eau. Dû à certaines
choses ! .. .

—0O0o—

Fétons la Sainte-Catherine,
‘fête des vieilles filles‘’, à la
salle des Chevaliers de Colomb,
le 25 novembre. À noter que
ce sera avec ‘Les Sultans”.

—00o—

Après Antoine

Semble-t-il ce serait Jacques
Dutrono qui aurait détrôné ce
dernier. En plus, deux groupes
français font leur apparition :
“Les Charlots” et les “Gentle-
men”.

—000—

La chanson de la semaine :
“Ton visage maquillé de joie,
par les Aristos”’.

—00o—

Françoise Hardy bientôt au
Canada pour une tournée de 7
jours.

—000—

D’aprés un hebdo trés popu-
laire auprés des jeunes, il sem-
ti aux Hou-Lops, eh bien, ils
Beloeil ont fait un mauvais par-
tie aux Hou-Lops, eh bien, ils
se sont trompés, c'étaient les
Sultans qui devaient servir de
cible. Pourtant la différence
entre ces deux groupes est très
marquante et les gars qui ont

fait l'erreur ne doivent pas être
dans le vent.

—000—

Roger Beaudet qui a fait une
petite ‘’secousse”’ avec les Sul-
tans en remplacement de Clau-
de Reid, agit maintenant com-
me soliste ‘des Ithems. Pour ce
qu'il est de la tournure musica-
le, eh bien les jeunes seront
servis.

—000—

Dean Martin est le plus gros
vendeur aux E.-U. et il dépas-
se aussi son ami Sinatra.

—00o—

Les Dave Clark Five seront
de l'émission Ed Sullivan, di-
manche, 20 novembre.

—000—

Ce que les jeunes filles doivent
savoir :

Un jeune homme de 17 ans
qui aimerait nouer connaissan-
ce avec les jeunes filles dans
I'vent. Il est vétu trés a la mo-
de, et il peut aussi étre facile-
ment remarqué, grice à ses
verres fumés qui ne le quitte
jamais. Il est très abordable,
possède une collection de ro-
ches très rares. On peut le voir
assez régulièrement à la danse
du vendredi (salle C. de C.) Son
‘’hobby”’ le boomerang. Note
particulière, il lui manque une
dent juste sur le devant.

—000—

Le vendredi, 18 novembre
Si vous étes las, détendu, ir-

rité, ne sachant que faire, eh
bien, ne vendez pas vos meu-
bles. I! existe toujours un re-
mède qui vous apaisera, vous
détendra. Ce sont les ‘’Ithems”’
à la salle des Chevaliers de Co-
lomb, que je vous recommande
de tout cour. Amenez-en
d'autres avec vous.

—000—

RIGO-GOLONS (avec le mot
pour rire)

Vu sur l'enseigne d'une ta-
verne située face à un cimetiè-
re :

‘’Quoique l’on dise, quoique
l'on fasse

On est beaucoup mieux ici
qu’en face.”

Et pour se venger le fos-
soyeur fit lui aussi son ensei-
gne :

“Quoique l’on dise, quoique
l'on fasse

Tous ceux qui gisent ici,
viennent d'en face.”

N.B. Si ça ne vous touche pas,
essayez de dire ‘cheese’.

 

 

La chanson de la semaine

TON VISAGE MAQUILLE DE JOIE

Ne compte pas sur moi
Tu sais je ne vaux rien

Je n'ai pas besoin de toi
Pour trouver le bon chemin
Je préfère que tu me laisses seul
Quetu t'en ailles loin

Où je ne te reverrais plus jamais

Je ne veux pas voir

Ton visage maquillé de pitié
Je ne veux vivre

Vivre et ne pas être regardé.

J'ai eu tort et je l'admets
De t‘avoir fait pleuré
Aujourd'hui je le reconnais
Mais laisse-moi regretter
Tu n'aurais pas dû me laisser seul
Et t'en aller si loin
Où je ne te reverrai plus jamais
Je veux revoir

Ton visage maquillé de joie.
Te serrer dans mes bras
Et pour toujours

Vivre avec toi
Oh! Oh! Oh!
Oh! Oh! Oh!
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i Salle des Chevaliers de Colomb
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( Gagnant de la fiesta 66 )

Vendredi 18 novembre
( 8.30 hres à minuit )

Bienvenue a tous!
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UNE FAMILLE

VISITE L’EXPO ’67
Une visite à l’Exposition universelle de 1967 constituera pour

tous un événement inoubliable qui saura éveiller, chez le visiteur,
le désir de connaître davantage le monde où il vit. Cet enseigne-
ment se donnera dans un décor dont l'attrait ajoutera à la portée
éducative. Les enfants et les adultes qui auront visité l'Expo au-
ront acquis des Connaissances qui constitueront une richesse.

Le visiteur qui avra parcouru
l'Expo et admiré les pavillons na-
tionaux et thématiques, appré-
ciera l'invitation qui lui sera fai-
te de vivre sur La Ronde quel-
ques heures de pure fantaisie, de
joie insouciante et de folle gaîté.
Ce sera le triomphe de la féérie,
du merveilleux, de l’évasion.

Quelque $25,000,000 ont été
consacrés à la réalisation du sec-
teur des divertissements à l’Ex-
po 67. Située à la pointe nord-est
de l’île Sainte-Hélène, la Ronde,
comme une proue, s’avance dans
le fleuve Saint-Laurent. Planifiée
avec goût, elle est couverte d’ar-
bres, de buissons et de fleurs, ce
qui lui donne l'aspect d’un ma-
gnifique parc verdoyant et om-
bragé.

Imaginons une famille, celle de
M. et Mme Toulemonde et leurs
trois enfants, Ginette 15 ans, Ri-
chard 9 ans, Stéphane 5 ans. Par-
mi les premiers, les Toulemonde
se sont procuré leurs passeports
de saison et, pendant l'été, ils re-
viendront souvent à l'Expo. Au-
jourd’hui, ils en sont à leur pre-
mière visite. Au cours de la mati-
née, ils peuvent admirer Iles
chefs-d’oeuvre de la peinture, au
Musée d'Art, en la Cité du Havre,
ainsi que la contribution du mon-
de entier à l’Exposition interna-
tionale de photographie d'art. Si
Ginette, à la vue de toute cette
beauté, partage l’enthousiasme
de ses parents, Richard et Sté-
phane se montrent très modéré-

curer leur bonne part de joie, pa-
pa suggère de consacrer l’après-
midi à une tournée de la Ronde,
proposition qui plaît non seule-
ment à Richard et à Stéphane,
mais aussi à Ginette et à maman.
Sans tarder, on prend place dans
une voiture d’Expo-Express, jus-
qu'à la station de la Ronde.

Sur la grande esplanade ornée
d’une sculpture, de jets d’eau et
de verdure, papa rassemble son
monde : ‘‘La meilleure façon de
commencer, dit-il serait de faire
le tour de la Ronde en minirail.
Cela nous donnera une bonne vue
d'ensemble de ce que nous de-
vons voir.” Excellente idée !

Sur son parcours d’un mille et
demi, le minirail, qui surplombe
la Ronde, et qui, de cette hau-
teur, traverse tous ses secteurs,

prépare admirablement bien la
visite de ce parc d'attractions. On
aurait pu, en cours de route, des-
cendre aux gares du Village ou du
Fort Edmonton, mais papa pré-
fère revenir à son point de dé-
part afin de ne rien manquer de
la tournée de la Ronde. Il en coû-
te 25 cents par personne pour
prendre place dans le minirail :
ce $1.25 versé pour les cinq pas-
sagers est la première dépense

ment intéressés. Afin de leur pro-de la journée.

Comme il est près d’une heure
de l'après-midi, papa Toulemon-
de suggère : “Que diriez-vous
d'un bon repas chez les cowboys?
‘On entre dons dans la ville du
Wild West, où règne urie activité
fébrile, et l’on y choisit le Wake
Up Jake Saloon où l'on obtient
un bon repas pour $1. Mais papa
et maman se sont promis de re-
venir un jour au Golden Garter
où, pour $2 par convive, on dé-
guste un bon dîner tout en as-
sistant à un spectacle endiablé
des saloons du Wild West. Quoi-
que, tout à côté, et bien attray-
ant aussi, il y ait ce Steak House
qui offre entre autres, aux ama-
teurs de bonnes choses, des gril-
lades de bison.

Après déjeuner, et non sans
peine, papa regroupe sa famille :
Richard et Stéphane accourent
au bord du lac des Dauphins,
pour y voir évoluer les équili-
bristes sur billots ; ‘Le Fort et
le Village des Indiens nous atten-
dent !” leur lanca-t-il. Entraînant
sa famille dans la grande avenue

fleurie et ornée de sculptures, pa-

pa se dirige ensuite vers un kios-

que pour y obtenir la monnaie

que réclame l'entrée aux manè-

ges. Là, on lui apprend que les

enfants sont admis partout pour

 

 

 
L'Hydro-Québec, génératrice de bien-être

L'électricité, c’est la vie quotidienne du XX°siècle.
Musique, chaleur, repos, lumière ajoutent à l’har-
monie des jours l'inestimable sécurité d'un parfait
confort. Les appareils abondent. L'Hydro-Québec
met l'électricité et ses avantages à la portée de
toutes les bourses et contribue largement au
bien-être du foyer.

Dansvos projets d'avenir, pensez électricité.’
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25 cents, sauf au Gyrotron, à la
Pitoune, au Téléférique et A la
Spirale, où le prix d'entrée est de
E0 cents. Le coût d'entrée aux
manèges est partout de 35 cents
pour les adultes, sauf au Gyro-
tron et à la Spirale, où il est de
$1, et à la Pitoune et au Téléfé-
rique, où il est de 75 cents. Il y
a, sur la Ronde, 21 manèges, dont
5 dans le Monde des Petits. Pour
les essayer tous, il en coûterait
à un adulte $7.70, à un enfant
$5.00 et à un bambin, dans le
Monde des Petits, $1.25. Mais il
faudrait, sans doute, beaucoup
d'énergie pour tout faire le même
jour — On peut dire qu' il y a
là des distractions pour plusieurs
visites.

Poursuivant sa route, la famil-
le Toulemonde passe devant le
Jardin des Etoiles ; des adoles-
cents y dansent, mais le soir, des
adultes viendront y entendre
leurs chanteurs et musiciens fa-
voris. Contournant ce bel édifi-
ce aux lignes hardies, on arrive
au village canadien el à ses mai-
sons de pierres des champs. Ici
c’est tout le charme du vieux
Québec ; des artisans travaillent
et étalent leurs marchandises. Au
bout du village, le Téléférique,
qui simule un voyage dans l’es-
pace, attend ses voyageurs.

Revenant sur ses pas, la famil-
le Toulemonde visite le Carrefour
international, où huit restaurants
et des pubs des vieux pays, invi-
tent les amateurs de fine cuisine
et de bonnes bières. A l'une des
28 boutiques de produits exoti-
ques ; maman achète un joli sou-
venir qui lui rappellera son pre-

mier jour à l'Expo. À la Tour de
l'Horloge, papa règle sa montre,
el fail remarquer aux enfants
“que le temps passe vite”. Il ne
faut donc pas trop s'attarder en
face du port de plaisance, où sont
ancrés quelque 250 beaux ba-
teaux.

Enfin, grande joie pour tous,
c’est l’émotion procurée par les
manèges «dont la sensationelle
Spirale, et l'inoubliable Gyrotron.
Faisant un choix selon leurs pré-
férences, tous y prennent part —
sauf Stéphane qui, tout à l’heu-
re, aura son tour dans les cinq
manèges du Monde des Petits.
Pendant que papa et maman
prennent plaisir à voir évoluer
Stéphane dans ce monde des bam-
bins fait à leur mesure, et pen-
dant qu’ils assistent avec lui à
un spectacle de marionnettes, Gi-
nette, accompagnée de Richard,
va visiter son pavillon, le pavil-
lon de la Jeunesse. Enthousias-
mée par ce qu’elle y voit, elle
promet d’y revenir souvent au
cours de l’été.

La famille Toulemonde se di-
Tige enfin vers les aquariums, où
leur esi réservé le spectacle in-
téressant et si reposant, après
toutes ces émotions de la jour-
née, de poissons tropicaux dans
un habitat de récifs de corail,
et de poissons des régions polai-
res dans un décor approprié ; on
s’attarde aussi devant le bassin
des tortues originaires de tous
les points du globe.

Et c'est ainsi, qu'en un après-
midi on a pu parcourir les 135
acres de la Ronde ; mais il fau-
dra revenir encore plusieurs fois,
pour tout y voir de façon appro-
fondle. Cette halade familiale,
aux pays du merveilleux, a coû-
té moins de $20, repas et souve-
nir compris, mais à vrai dire,
sans même avoir recours aux at-
tractions payantes, il y a de quoi
s'amuser toute une journée, sur
cette Terre des Hommes dédiée à
la joie et à la détente. C'est ce
que se disent les Toulemonde,
qui se promettent d’y revenir
souvent.

 

Une dame revient de la
fête foraine où elle a gagné
un mignon poisson rouge
dans un sac en plastique. Ar-
rivée chez elle ne sachant où
le mettre, elle fait couler de
l’eau dans sa baignoire et y
installe son poisson.

L’après-midi du lendemain,
elle reçoit une amie et lui
it :
— Oh! venez voir la petite
merveille que j'ai gagné à la
foire !

— L’amie admire ce joli pe-
tit poisson rouge et lui dit :
Mais au fait, commentfaites-
vous quand vous prenez un
bain ?
— Oh!
yeux.

je lui bande les
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Nouveau dévelop-
pement résidentiel
à l'Ile St-lgnace
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Sur cette photo on peut remarquer la nouvelle rue qui

traversera l’Île St-lgnace du rang St-Joseph au rang St-Fran-
çois sur le terrain de M. Philippe Laforest. Actuellement,
quelques maisons ont emboîté le pas sur cette nouvelle rue
qui porte le nom de rue de l'Ecole.
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Sur cette photo on peut remarquer une autre rue paral-

lèle au rang St-Joseph. Cette rue qui plus tard partira du che-
min de la Traverse pour aller se terminer à l’extrémité ouest
e Flle.

 

 
On remarque sur cette photo la continuité de la rue Bar-

the qui actuellement se termine à la rue parallèle à la rue St-
Joseph, qui plus tard pourrait se terminer au rang St-Fran-
çois. Ce nouveau développement se fait actuellement sur les
terrains de la Fabrique et de M. Philippe Laforest.

(Photo Le Courrier par Jude Guévremont)

 

‘Essayez le

Snow Cruiser
Pourquoilaisser tousles plaisirs de l’hiver aux enfants?

Votre concessionnaire vous donnera tousles ren-
seignements concernant les caractéristiques du
Snow-Cruiser OMC. Vousle trouverez dansles
pages jaunes sous la rubrique ‘‘autos-neige’’,

L’auto-glissage en Snow-Cruiserest
un sport de famille, le plus enlevant
jamais inventé. Il vous conduit là où
se trouvele plaisir, vous révèle tout
un monde d’agrément que vous ne
connaissiez pas. Point n’est besoin
d’habileté, d’endurance. La
neige suffit .. . la neige, un
esprit d’aventure et un
Snow-Cruiser. Obtenez
des renseignements
détaillés chez votre
concessionnaire Snow-
Cruiser. Il vous parlera de son
engagement à ‘“Servo-Commande”,
de son flottement supérieur, de
sa chenille inaltérable et de toutesles
autres caractéristiques exclusives
du Snow-Cruiser. Mais ce qu’il
vous importera vraimentde savoir,
c’est que le Snow-Cruiser est
fabriqué au Canada par Outboard
Marine Corporation. Cela
signifie un rendement et une
sûreté à toute épreuve.

 

  

  

  

            

©
OMC SnowCrurser

Un produit .
OUTBOARD MARINE CORPORATION DU CANADA LTEE.

PETERBOROUGH, CANADA.
Fabricants des moteurs hors-bord Johnson et Evinrude, des Engins

OMC “Stern Drive’ des tondeuses 3 moteur Lawn-Boy-et
des scies à chaine Pione

 

Soyez donc ‘“dansl’vent”Initiez-
vous dès maintenant aux joies de
l’auto-glissage.

Voyezles trois modèles de
Snow-Cruiser 1967: le 157 à
chenille de 1515”, le 207 à
chenille de 2015”, et le
207 E à chenille de
2014” avec démar-
reur électrique.
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LE BILLET de SIMONE BERTHIER

Messieurs, n’ayez pas
peur des Don Juan

 

Si votre femme vous reproche, de dire je t'aime sur le mê-
me ton, que j'aime les petits pois, n’en faites pas un drame,
emmenez-la au cinéma . . .

Mais ne choisissez pas un film d‘Eddie Constantine où le
poing donne le pion au coeur, ni un burlesque dans lequel les
figurants se signalent par leur précision au lancer de la tarte à
la crème, dans le champ centre, entre les deux oreilles .. . : Les
femmes en général, sont dépassées par l'aspect technique des
bagarres, où le sang artificiel coule à flots, où le mannequin qui
tombe de la falaise exécute des culbutes molles dans l’espace,
comme si la sensation du vide lui chatouillait le coeur .. . Les
meringues et les omelettes qui éclaboussent les meubles et ma-
quillent les yeux, sont susceptibles de leur rappeler le coût ex-
cessif des denrées alimentaires et le dilemme des timbres-pri-
mes...

Ne vous montrez pas adepte des films américains aux dé-
cors somptueux, ça pourrait vous coûter cher, surtout si votre

femme prétend avoir des aptitudes, pour créer en décoration
intérieure, c'est-à-dire pour faire quelque chose avec un rien
(c’est le petit rien qui coûte quelque chose, paraît-il)...

Les films d'horreur ne vous vaudront rien, à moins que
vous jouissiez d'une vigueur suffisante pour tolérer qu'on vous
réveille deux ou trois fois, chaque nuit, en vous disant : ‘’Chéri,
j'entends des pas, sur la galerie’ . .

Allons messieurs, un peu de romantisme ! . . . Un film d'a-
mour avec Daniel Gélin, Marlon Brando, Jean Marais ou un
jeune premier nouvelle vague, ils savent si bien faire vibrer la
corde sensible, jouer sur toute la gamme des sentiments...
Restez sage et attendez le moment d'entrer vous-même en
scène...

Si vous êtes déjà allé seul, un soir, voir un film d'amour
(le cas n'est pas très fréquent, mais il arrive que vous soyez
trompé par le titre, vous vous attendiez à voir un film de cape
et d'épée mais on présentait le trio lui, elle et l’autre) vous avez
remarqué que, dans la pénombre, au cours de scènes particu-
lièrement‘ langoureuses, il se faisait un remous de gauche ä
droite et de droite à gauche, commesi les couples prenaient
tout-à-coup conscience, qu'ils étaient allés ensemble au cinéma,
alors, les mains se cherchaient et les têtes prenaientl'allure d'un
accent circonflexe ou de deux trémas accolés à la mêmelettre.
Ça et là, une silhouette isolée aspirée par l'écran : c'est une cé-
libataire endurcie qui se sent gravement touchée.

Alors, n'ayez pas peur de ces Don Juan professionnels qui
enflamment vos femmes (les amateurs sont plus dangereux)
mais n'essayez pas d'imiter ces beaux parleurs ou de parodier
nos idoles, si vous ne présentez pas de dispositions particuliè-
res, ce pourrait être facheux pour vous... Un exemple : si

madame écoute avec délices, chanter de Jean Ferrat : ‘Tu peux
m'ouvrir tout grands les bras, c'est toujours la première fois’”,
elle pensera automatiquement à vous, mais si vous le lui chan-

tez vous-même, je ne réponds pas de ses pensées, ni de son
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GRANDE DANSE
À ST-CUTHBERT

extase .. .

 

Les ÉCHOS de l’École

Secondaire C.N.D.

L'AMICALE

L'Amicale, qui doit beaucoup à
la collaboration et à l'activité de sa
directrice, Soeur Jeannine Houle
(Soeur Saint-Charles de la Foi), de
sa présidente, Mlle Marielle La-
mothe, et de plusieurs autres orga-
nisatrices, a remporté un réel suc-
cès. Deux amicalistes ont bien vou-
lu communiquer à la chronique
hebdomadaire de l’école secondaire
C.N. D. quelques lignes de leur
composition en marge de cet évé-
nement. Ce sont Mlle Murielle St-
Martin, actuellement étudiante à
l'Ecole normale C.N.D. de Joliette
et Mlle Monique Lafortune, étu-

: diante en lère Collégiale au Sémi-
naire de Joliette. À Murielle et à
Monique, un sincère merci pour
leur collaboration.

Réjeanne Rondeaux

—000—

A LOMBRE DE NOTRE
COUVENT

Dimanche dernier, l’Amicale
réunissait à l'Ecole secondaire C.N.
D. les anciennes élèves de cette
institution. Un climat d’allégresse
régnait dans “le bon vieux couvent”
car il fait chaud au coeur de se
revoir après x années... C'est avec
un enthousiasme débordant que
toutes ont visité leur “Alma Ma-
ter”; ce fut l'occasion propice de

 

 

EN VEDETTE

ENTRÉE: $1.25 
“LES MODS”

SAMEDI, LE 19 NOVEMBRE À 830 h.
SERVICE D’AUTOBUS GRATUIT DES ILES (8 hres)

ET DE BERTHIER (8 hres 15)

 

Organisée au profit des
EPERVIERS DE ST-CUTHBERT

BIENVENUE A TOUS.  

se rappeler “les petits souvenirs”
du temps passé.

Un coup d'oeil sur la journée
nous fait constater que les organisa-
trices de cette Amicale n'ont rien
épargné afin que la rencontre soit
très agréable. Sincères mercis !
Voyons-en maintenant les différen-
tes étapes : la réunion a débuté par
le Salut du Saint-Sacrement afin
que nous puissions rendre un hom-
mage communautaire à Celui qui a
reçu nos confidences d'étudiantes.

Par la suite, nous avons réalisé
une rencontre à la salle sous la dis-
tinguée présidence de M. le Curé
Eugène Dumontier, chanoine, et

des invitées d'honneur au nombre
desquelles figurait Rév. Mère Saint-
Jean-Eudes qui célébrait son cin-
quantième anniversaire de vie re-
ligieuse. À cette jubilaire, une ger-
be de fleurs a exprimé notre admi-
ration .et nos voeux. Enfin, pour
clore l'Amicale, un goûter des
mieux apprêté fut servi.

L'Amicale ! Quelle heureuse oc-
casion de renouer les liens des
anciennes élèves de la C.N.D. Deux
cent trente membres ont répondu à
l'invitation; les absentes n'ont
qu’un regret : celui de n'avoir pu y
assister.

A la prochaine,

Murielle St-Martin,

finissante de l'année 1964-65

—000—

L’Amacale : éveil du passé !

Il est doux de revoir le couvent
qui nous a abritées durant onze
années consécutives, de visiter les
classes qui ont été les témoins de
notre attention aussi bien que de
nos activités d'étudiantes et de par-
ler à nouveau à celles qui ont tra-
vaillé à notre formation. L'amicale
a le don de faire revivre des souve-
nirs; c'est la raison pour laquelle
l’après-midi de dimanche fut cour-
te.

Plusieurs impressions m'ont fait
réfléchir mais une dame, âgée de
soixante-dix ans environ, m'a émue
d’une façon particulière en disant,
et cela les larmes aux yeux : “J’é-
tais heureuse quand je vivais ici.”
Oui, vraiment, cela m'a émue!
Quand on quitte le couvent, on fait
face à des responsabilités plus
lourdes, on se retrouve face à un
horizon inconnu. Malgré tout, il
faut avancer, il faut envisager ce
“demain” qui s'offre à nous et,
comme disait si bien Monsieur le
curé : “Il faut être capable de chan-
ter les yeux mouillés.” Il est bon de
vivre de souvenirs mais il ne faut
pas rester là, bouche Mée, à se
dire : “Hier, la semaine passée, l'an
dernier .. tout allait bien.” L'ami-
cale nous invite à jeter un regard
attendri sur le passé mais, tout en
restant attachée à cette école qui
fut la nôtre, nous devons réaliser
qu'ailleurs d'autres valeurs nous at-
tendent.

En somme, ce bel après-midi de
dimanche a éveillé des souvenirs
agréables mais, comme corollaire a
suscité en moi des réflexions que
vous voudrez bien lire avec indul-
gence.

Monique Lafortune,

finissante de l'année 1965-66.

 

La nouvelle

“DEMON”
importée d'Autriche

Combinant chauffage et cuisson.
Genre ‘Boule de Feu”, sans tu-
yau, sans odeur, sans danger, éco-
nomique. Légère et compacte, la
chaufferette “DEMONest très
populaire pour le camping et la
chasse. Egalement pour chauffer
un petit appartement, Kiosque,
atelier, ete. Brale huile À poêle,
blanche où Kérosène. Klle foncti-
onne parfaitement sans nivelage
ou ajustement. L'huile est injee-
tée natomatiquement, sans pom-

page. Capacité : 8,500 B. T. U.
Construction solide en acler é-
maillé gris et bleu foncé, Le rés
servoir contient 1 gallon (assez
pour environ 30 heures). Dimen-
sions : Diamètre 91, hauteur
1634, pesanteur 8 livres.

 

Ce joli foyer portatif (sans tu-
yau) combiné pour cuisson a une
puissance équivalente à 3000
Watts et est fabriqué pour donner
des années de bons services, sans
troubles.
CE NEST PAS L'HUILE QUE
VOUS BRUT.EZ, mais le gaz bleu
de l'huile avec une boule de feu
au dessus. C’est pourquoi AUCU-
NE ODEUR DE FUMEE. Pas be-
soin de nivelago. Ne coûte que
.01 l’heure en huile ou kérosène,
chauffant au maximum. Léger
ou compact (avec poignée pour
le transporter). De type sans
mèche il est facile à utiliser,
sans danger. Largeur 17 pouces.
Hauteur 18 pouces. Profondeur
14 pouces, il pèse 24 livres.

ETaUOTE

 

Pour de plus amples informations
remplissez le coupon ci-bas et fai-
tes-le parvenir à :

COMPAGNIE CHAS-E. LEPAGE
CO. LTEE

2211 Est, Bélanger,
Montréal, Qué.

— — — _ — f— —— —

Je déstrerais recevoir les cireu-
laires et les prix des appareils
annoncés dans ‘‘Le Courrier de
Berthier’.
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Vers notre

Tricentenaire
Par Jacques Rainville

 

 
    
ARTICLE V

NOS PRÊTRES
Emile Lafond, c.s.c, né le 10 sep-

tembre 1854, ler fils prêtre de
François-Xavier Lafond, notaire, et
de Marie-Anne-Flore Parent. Il fit
ses études classiques à Nicoler, et
entra chez les Pères de Ste-Croix
en 1880. Il fut ordonné le 2 sep-
tembre 1883. Missionnaire au Ben-
gale de 1891 a 1925, il fur admi-
nistrateur du diocése de Dacca, en
1917, lors de la mort de l'évêque.
II est décédé a Dacca, en mars
1925.

Jean-Baptiste Ducharme, oma,

né le ler janvier 1888, il était le
fils de Rémi-Vanasse Ducharme, et

de Cléophée Coutu. Il fut ordonné
le 17 septembre 1916 ayant fait
une partie de son cours à l’Assomp-
tion (1910-12). Il fut supérieur à
l'évêché du vicariat apostolique du
Keewatin, à Le Pas, Manitoba. Il est
décédé à l’Hôtel-Dieu de Montréal,
le 17 août 1959.

Lucien Mesnard, 5.j., né le 7 mars
1912, il est le fils de M. Laurent
Mesnard, comptable, et de Corine
Martin. Il fut ordonné le 15 août
1946 et passa 18 ans au Collège des
Jésuites de Québec, où il fut tour
à tour Organisateur des sports, pro-
fesseur et directeur des élèves. Il
est actuellement professeur au Col-
lège du Sacré-Coeur de Sudbury,
Ont.

Jacques Gervais, o.mi, né le 4
juillet 1914, il est le fils de Joseph-
Aimé Gervais, cultivateur, et d'Al-
phonsine Laporte, Il fit ses études
classiques au Séminaire oblat de
Chambly, de 1927 à 1932. Il fut
ordonné le 9 juillet 1939, à Rome.
Depuis juillet 1965, il est le pre-
mier recteur de l'Université St-Paul
d'Ottawa.

Marcel Lavallée, csv, né le 28

juillet 1920, il est le ler fils prê-
tre d'Edouard Lavallée, cultivateur,
et d’Antoinette De Grandpré. Il fut
ordonné le 31 mai 1947, à Joliette,
par Mgr Conrad Chaumont et est
actuellement professeur au collège
classique de Matane.

Florent Piette, né le ler juin
1921, il est le fils de Albert Piette,
ingénieur sur machines fixes, et de
Marie-Reine Champagne. Il fit ses
études classiques au séminaire St-
Joseph des Trois-Rivières et sa
théologie au Grand Séminaire de
cette ville. Il fut ordonné le 9 no-
vembre 1947, en la chapelle du
Séminaire des Trois-Rivières, par
Mgr G.-L. Pelletier. II fait partie du
clergé du diocèse des Trois-Riviè-
res.

Jérôme Gervais, csv, né le 22
août 1924, il est le fils de Louis
Gervais et de Marie Laferrière. Il
fut ordonné le 16 juin 1936, en
l'église St-Viateur  d'Outremont,
par Mgr Léo Blais. Il est actuelle-
ment aumônier au Collège St-Via-
teur, de Montréal-Nord.

Rodrigue Lavallée, né le 28 avril
1926, il est le 2e fils prêtre de
Edouard Lavallée, cultivateur et
d'Antoinette De Grandpré. Il fut
ordonné à Joliette, le 19 mai 1951,
par Mgr Jetté. Il est actuellement
vicaire à Crabtree.

Joseph - Edouard - Gilles Beaulac,
0.5m. né le 3 novembre 1926, il
est le fils de Napoléon Beaulac,
mécanicien, et d'Albertine Dau-

(4)

phin. Il prononça ses voeux solen-
nels chez les Servites de Marie, le
16 septembre 1948, où il prit les
noms de Père Alphonse Marie. Il
fut ordonné le 12 février 1952,
par Mgr Vachon d'Ottawa et est
actuellement affecté à la prédica-
tion des retraites paroissiales.

Normand Beaudoin, né le 5 août
1928, il est le fils d’Antonio Beau--
doin et d'Edouardina Bacon. Il fut
ordonné à Joliette par Mgr Jetté, le
11 mai 1963. Vicaire à St-Jacques
de Montcalm, il est actuellement

vicaire à St-Michel-des-Saints.

Jacques Leduc, p.55, né le 29 dé-
cembre 1928, il est le 2e fils prê-
tre (Jean est natif de la Côte St-
Paul) de Emile Leduc, contremaître
et d’Angélina Charland. 1] fut or-
donné, à Berthier, par Mgr Jetté,
le 31 mai 1953 et est actuellement
professeur au Collège André-Gras-
set, de Montréal.

Normand  Bellebumeur, o.mi.,
né le 29 décembre 1928, il est le
fils de Paul-Emile Bellehumeur et
Marie-Blanche Blais. Il fut ordon-
né le 24 juin 1960, en l'église Ste-
Bernadette-Soubirous de Rosemont,
par S.E. le cardinal Léger et est
actuellement professeur au Sémi-
naire oblat de Chambly-Bassin.

Normand Blais, pme, né le 14
septembré 1929, il est le fils d’Ar-
mand Blais, et de Clara Fisette. Il
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fut ordonné le 29 juin 1954 et est
actuellement missionnaire aux Phi-
lippines.

Claude Lavallée, née le 19 no-
vembre 1930, il est le 3e fils prê-
tre d’Edouard Lavallée et d'Antoi-
nette De Grandpré. Il fut ordonné
à Berthier, le 31 mai 1953, par Mgr
Jetté. Il fut professeur au séminaire
diocésain et fit un séjour au Hon-
duras; il est actuellement en repos.

Bernard Bonin, né le 28 septem-
bre 1932, il est le fils d’Edouard
Bonin et de Jeanne Barrette. Il fit
son cours classique au collège de
l'Assomption. Il fut ordonné le 15
juin 1957, à Montréal, par SE. le
cardinal Léger. Il est actuellement
aumônier à l’école secondaire St-
Stanislas avec résidence au presby-
tère de la paroisse St-Jean-de-la-
Croix de Montréal.

Marcel Bellemarre, p.b., né le 30
septembre 1932, il est le 2e fils
prêtre (Roland est né à Ste-Elisa-
beth) de Viateur Bellemarre et
d’Emilienne Ducharme. Il fut or-
donné en Ecosse, le 15 mai 1957
et est actuellement missionnaire
en Afrique à Mpanda, Tanzania.

Réal Richard, ms, né le 30 mars
1933, il est le fils de Lionel Ri-
chard et de Jeannette Boucher. En-
tré chez les Pères de la Salette, il
fut ordonné à Fall River, par Mgr
James Connolly, le 25 avril 1959.
Il est actuellement vicaire à la pa-
roisse N.-D. de la Salette d'East
Brewster dans la presqu’ile de Ca-
pe Cod, Mass.

Léon Gendron, csv, né le 13
janvier 1934, il est le fils du doc-
teur Wilfrid Gendron et de Noëlli
Piette. Il fut ordonné le 31 mai
1958 et est actuellement profes-
seur à l'Ecole normale St-Viateur,
Rigaud.

Alain Pagé, né le 20 mai 1941,
il est le fils de Joseph-Edouard Pa-
gé et de Marie-Rose Turcotte. Il fut
ordonné à Berthier, par Mgr
Edouard Jetté le 9 mai 1964. Il fut
vicaire à l'Epiphanie (1964-66) et

 

suivant:

MOUSSEAU, Gérald

dûment motivée, dans les 15

 
est actuellement aux études à Rome
avec résidence au Collège Cana-
dien.

Actuellement, 74 prêtres sont
natifs de Berthier.

Je demande à tous les lecteurs,
principalement ceux des anciennes
familles de Berthier, de me faire
connaître les noms de ceux que
j'aurais pu oublier en m'appelant a
836-4921 ou en m'écrivant a 291,
rue Frontenac. Sil y a lieu, les
noms à venir paraîtront dans les
prochains articles.

RÉGIE DES ALCOOLS DU QUÉBEC
La personne ci-après mentionnée a demandé le permis

871,
Lavaltrie

Toute objection à cette demande doit être faite par écrit,

GREFFIER DE LA REGIE

CASE POSTALE 1058, PLACE D'ARMES

MONTREAL, P.Q.

Notre-Dame Restaurant

jours du présent avis au

 
mulguée par le ministre de l'Educa-
tion, M. Jean-Jacques Bertrand

concernant cette obligation pour

les commissions scolaires de faire

connaître au ministère les offres
de salaires au moment des négocia-
tions avec leur personnel ensei-
gnant et pour obtenir également la
permission d'aller en arbitrage.
A la suite d’une telle directive

de la part du ministère et qui me-
nace l'autonomie des commissions

scolaires, il faut à tout prix que la
Fédération consulte les délégués of-
ficiels des associations de zones.
Au moins trois cents commis-

sions scolaires, de conclure M. Sau-

Les commissaireS vé, sont actuellement en négocia-

d'écoles étudient
la dernière
directive

Le président général de la Fédé-
ration des Commissions scolaires
catholiques du Québec, M. Lévis
Sauvé, annonce une réunion d'ur-
gence des membres du conseil d'ad-
ministration de l'organisme qu’il
dirige.

“Avant de déterminer une poli-
tique à suivre, de déclarer le prési-
dent, nous voulons connaître la
réaction qu'a provoquée la directi-
ve en question. Notre service des
relations du travail analyse présen-
tement la récente circulaire pro-

tions et la récente directive du mi-
nistère affecte directement la mar-
che des négociations en cours.”

 

Louis XV, jouant un soir
au brelan avec un seigneur
de la cour, eut, à Un moment
donné, trois rois en mains, ce
qui lui fit dire à son adver-
saire qui montrait quatre va-
lets :

— Vous avez perdu:
rois et moi font quatre !

Sans perdre son sang-froid,
le seigneur répliqua:

— Sire, Votre Majesté n’a
point gagné ! quatre valets
et moi font cinq.

Le roi se mit à rire de ce
joli trait d’esprit et paya l’en-
jeu.

trois

 

 
Prenez le vôtre aujourd’hui à la succursale la plus proche,
PROFITEZ DES RABAIS DE LA PÉRIODE DE PRÉ-VENTE,
Ouvrez un compte en vue de préparerla visite de l'Expo 67
avec votre famille, à Montréal, du 28 avril au 27 octobre 1967,
 

DESSERVANT

 

LES BANQUES À CHARTE

VOTRE VOISINAGE
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JE ME RENSEIGNE Le 12e Congrès
Le Gouvernement semble

vouloir mettre les Commis-
sions scolaires en tutelle par
sa décision, les obligeant à
faire approuver tout ou pres-
que tout ce que peut contenir
une convention collective.

La réaction fut très forte
du côté des enseignants,
mais du côté de la popüla-
tion, on semble ne pas se ren-
dre compte de la situation.
Les Commissaires d’écoles
sont élus au suffrage d’une
localité, ils ont un mandat,
celui d’administrer leur Com-
mission scolaire. Par la dé-
claration du 14 octobre, le
mandat que détienne les élus
semble se résumer à ceci:
“Mes petits commissaires d’é-
coles, dorénavant, toutes vos
décisions en matière finan-
cière devront passer par
Dieu-le-père-qui-est-à-Québec-
et-qui-détient-le-monopole-de-
la-vérité”. C’est du moins ce
qui nous semble ressortir de
cette décision gouvernemen-
tale. Ÿ a-t-il un autre son de
cloche ?

—000—

Les statisticiens, ont calcu-
lé que d’après le nombre de
gallons d’essence vendus en
1966 et le nombre de milles
parcourus, la moyenne de
consommation d’essence par
automobile était de 13.72 mil-
les au gallon. Voilà qui n’est
pas une publicité pour les
vendeurs d’automobiles qui
ne manquent pas de signaler
que leurs voitures fait au
moins 20 milles au gallon,
quelques-uns, moins scrupu-
leux vont même jusqu’à 25,
pour une voiture américaine
ordinaire, non une compacte.

—00o—

Une certaine compagnie
d’automobiles, pour pouvoir
réduire ses prix, aurait sup-

- primer les freins à disques
sur les roues avant de ses vé-
hicules.

—o000—

Aux Etats-Unis, presque
tous les Etats ont légalisé
l’utilisation des pneus à
crampons. Au Canada, trois
provinces en ont approuvé
l’utilisation, les autres ne
semblent pas vouloir en em-
pêcher l’usage, sans en ap-
prouver l’utilisation.

32,634 dépannages ont été
effectués par les agents de
POffice des Autoroutes sur
les deux Autoroutes actuel-
les du Québec, en 1965. L’Of-
fice distribue gratuitement
de l’essence aux automobilis-
tes qui tombent à sec. 4,126
personnes ont profité de ce
service, soit deux gallons sur
l’Autoroute des Cantons de
l’Est et un gallon dans les
Laurentides.

15,477 dépannages ont été
effectués par les policiers
sans qu’il y ait intervention
d’un garagiste et sans qu’il
en coûte un sou.

Ceci pour vous démontrer
qu’il est avantageux de cir-
culer sur les routes à paya-
ge de la Province. Espérons
que nous pourrons le faire
bientôt vers Montréal et Qué-
ec.

L’ECLAIREUR

Annuel de la FLQ
les 18,19 et 20 no-
vembre à Montréal #

Le 12e congrès annuel de la Fé-
dération libérale du Québec qui
aura lieu les 18, 19 et 20 novembre
à l'hôtel Sheraton Mont-Royal à
Montréal décider a, selon les obser-
vateurs politiques, de l'avenir du
parti. Ces assises pourraient en

effet, se révéler les plus importan-

tes de l’histoire de la Fédération
fondée en 1955 par M. Georges-

i

Emile Lapalme.

D'une part, la campagne électo-
tale en cours qui se finalisera au
congrès par l'élection des membres
du nouvel exécutif et d'autre part,
le projet capital d'amendements à
la constitution demandant la créa-
tion d'un comité directeur du parti,
permettent déjà de croire que les
congressistes et les observateurs du

12e congrès vivront des moments
historiques de la vie politique du
Québec.

Toutefois, les élections aux dif-
férents postes du conseil exécutif
et les discussions sur les amende-
ments à la constitution ne consti-
tuent pas les seuls éléments suscep-
tibles de retenir l'attention des mi-
litanes libéraux et du public. Sur
plus d’un point, le 12e congrès de
la Fédération innovera; ainsi, il a
été décidé que la formule du thè-
me unique, fera place à une formu-
le qui permettra aux congressistes
de discuter, d'étudier et de suggérer
leurs solutions aux dix problèmes
considérés les plus aigus de l'heure
dans notre société.

Les dix sujets choisis, qui seront
discutés dans le cadre d'ateliers qui
seront tenus à partir du vendredi
matin 18 novembre, et auxquels
participeront des spécialistes dans
chacune des disciplines données,
sont les suivants: l'assurance-ma-
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ladie; le logement; la protection des
consommateurs; l'exploitation des
forêts; l'économie rurale et l'amé-
nagement régional, la fiscalité et la
constitution; le système clectoral;
l'éducation des adultes; la politique
de main-d'oeuvre et l'organisacion
des loisirs.

L'ouverture officielle du congrès
est prévue pour 8 heures, le ven-
dredi soir. Les membres élus du
nouvel exécutif seront les invités
d'honneur du banquet de clôture
du dimanche soir où, les convives

pourront entendre les allocutions
du chef du parti, du président sor-
tant de chargé et du nouveau pré-
sident de la Fédération.

 

 

Ecouragez votre journal

loca! et faites le lire...
 

 

 

 

Étes-vous né en
1896-1897-1638 7
Avez-vous retiré un revenu _

de votre travail comme salarié

ou commetravailleur à votre compte en 1966?

si où
Vous aurez peut-être droit
dès janvier 1967 à une

rente de retraite
Pour obtenir des renseignements et des formules de demande de rente .

@ remplissez le coupon ci-dessous

@ découpez-le

NOM

@ expédiez-le au
Service du Régime de rentes,
Régie des Rentes du Québec,
C.P. 5200,
Québec 2, Québec

Le président, Robert De Coster, c.a.
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RENSEIGNEMENTS CONFIDENTIELS

PRENOM(S)

Loder let]
NO D'ASSURANCE SOCIALE

 

NUMERO ET RUE

Ht on nwODNS GUN QUES QUE UN SE ONE SEE BEE UN SES I DOS BNE RE BN RD GRE GEN DOU INU ONS GNU AND ERS NO ONE MN ANE BSG ME GE WS NG EN SN EN MN GE EE SE RS EN

DATE DE NAISSANCE | | |

VILLE OU VILLAGE

JOUR MOIS ANNÉE

COMTÉ

| POUR COMBIEN D'EMPLOYEURS AVEZ-VOUS TRAVAILLÉ EN 1866 LL]

Veuillez transmettre ce message aux personnes de votre entourage qu'il pourrait intéresser.

  
   

 

 

CASE POSTALE 5200, QUÉBEC 2, P.G.
memREGIE DES RENTES DU QUEBEC
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CETTE ANNÉE, J'ACHÈTE

MES CADEAUX DE NOËL

À L'ÉTRANGER
Oui! parlez-moi de ces belles ligues

d'Action Nationale qui nous recommandent
l'ACHAT-CHEZ-NOUS!

Une mode vient de prendre la vedette.

On ne voit plus qu'elle sur les comp-
toirs.

Les clients peuvent-ils faire leur choix ?

Ce pot d'olives coûte 19 cents de plus
ici qu'ailleurs. Ces fraises congelées, 10
cents de plus. Ce pantalon de cuir pour en-
fant, $4 de plus. Ce simple jouet, 98 cents
au lieu de 69 cents.

Et l'ambiance des fêtes ? Le décor ter-
ne. Les beaux airs de musique de la saison,
en grève. Des petits coins de repos quand
on est fatigué d'attendre, à venir.

L'accueil? On sent que c'est l’hiver:
froid ! Les bonjours sont fatigués. Le servi-
ce se fait lentement empressé. Le client a
l'impression de déranger. Parfois même, des
commis s'amusent entre eux et se fichent
de l'acheteur.

Pourtant, ils veulent vendre. C'est la ba-
taille des heures de fermeture. Le client mûr
l'emporte sur le marchandeur. Ils visent plus
la vente elle-même que la satisfaction de
l‘acheteur. Ils veulent tellement vendre,
qu‘on sent au fond que c'est leur seul but.
Le client ne paraît qu‘une machine à profit.

POUR TOUTES CES RAISONS, J’Ai
DECIDE D'ACHETER MES CADEAUX DE
NOEL A L'ETRANGER.

Sauf ce fauteuil pour mon père. Je le
prendrai chez tel marchand local. On est
vu quand on entre chez lui. Et le sourire y
est de rigueur. On discute à l'aise. H a du
temps à perdre pour nous écouter. Le prix
ne nous étouffe pas. Il rencontre nos goûts.

A part aussi cette épinglette pour ma-
man; je l'achèterai chez ce bon marchand
dont les comptoirs sont si attrayants pour
Noël.

Et il y a la poupée de ma filleule pour
laquelle j'irai à la ‘’Boutique des Jouets’’.
Les prix sont plus bas qu'ailleurs, et de plus,
pas de voyage à défrayer.

Je n'oublierai pas non plus d'aller en-
courager le petit magasin original où la vi-
trine est toujours nouvelle, et qui nous dit
bonjours dehors avec une jolie musique des
fêtes.

PUIS-JE ME MOQUER DE L'ACHAT
CHEZ NOUS ?

Si j'achetais davantage chez les miens .….

Si je ne vantais pas toujours les étran-
gers...

Si je savais réellement compter . . .

Si je savais garder notre argent chez
nous. . .

OUI, D'ACCORD ...

mais, si on me recevait et m'offrait davan-
tage !

GAMIC

 

Communiqué des
Filles d'Isabelle
BINGO-CHAPONS

L'organisation du bingo-chapons
tient à remercier les généreux do-
nateurs qui ont contribué au suc-
cès de la soirée. Un sincère merci
aux Filles d'Isabelle pour les con-
serves destinées à la préparation de

paniers de provisions et félicita-
tions à Mme Gabriel Brissette,
I'heureuse gagnante d'une somme
de vingt-cinq dollars.

SOUPER-CONCERT

L'Association des Filles d'Isabel-
le contribue à l'organisation du
souper en assumant la préparation
de ce repas destiné à grouper 600
convives. Ce n’est pas une mince
affaire mais si chacune y va de sa
 

En grand spécial
pour) JACKET DE SKI
C4 EN NYLON
A Modèles imprimés et couleurs variées.

Prix régulier : $8,95

seiciaL: $5.95

Jacket de ski
pour hommes, couleur noir

Doublure en peluche.
Prix régulier : $15.95

sical: $9.95
JACKET DE SKI

pour dames. Modèles courts ou longs en orlon

20%DE révucrion

Chez GAIL Mitchel Vêtements Co. Ltée
Île St-Ignace-de-Loyola, Cté Berthier

 

 

Grandeurs:

S-M-L   
 

collaboration, la tâche en sera sim-
plifiée d’autant. La date du souper
est fixée au 27 novembre. Notre
billet est-il acheté? Oui! Alors
notre place est assurée. Non!
Dommage car nous aurons peut-être
alors de la difficulté à nous pro-
curer le biilet désiré.

VOEUX DE PROMPT
RETABLISSEMENT

L'époux de notre digne régente,
M. Sylvio Dubois, est hospitalisé
à la suite d'un accident. Nous le
prions d'accepter nos voeux de
prompt rétablissement et lui di-
sons que nous devons beaucoup à
l'inlassable dévouement de sa dame.

PERE NOEL VIENDRA

Père Noël n’est pas superstitieux.
C'est le 13 décembre qu'il accueil-
lera les enfants de nos membres à
la salle paroissiale et qu’il leur dis-
tribuera des cadeaux. Les organisa-
trices de la partie récréative vous
communiquent un message à ce
sujet. On voudra bien le lire dans
les lignes qui suivent.

Les Filles d'Isabelle fétent
VHalloween et la Ste-Catherine

Le comité des Loisirs, remercie
les généreux donateurs : Lise Fleu--
riste Mme Maurice Rondeau, R.
Beaulieu, Lanoraie; Salon Vogue,
Jeannine Richard, Mme Angèle
Dubois. Mme Thérése Cardin, Mi-
cheline Primeau, Mme Gaston 'Fa-
ris, Mme Demers, Lanoraie; Mme
Lise Coulombe, Mme Aline D’'Ara-
gon, Mme Jacline Lambert, M.
J-O. Pilon, M. Omer Blais et la
Pâtisserie Danielle, qui ont permis
la réussite de la petite fête organi-

aa AMlac1

À Ottawa
Le député de Berthier-Maski-

nongé, à Ottawa, M. Antonio
Yanakis, à sévèrement critiqué
en Chambre des Communes,
l’attitude des députés de l'oppo-
sition a l‘égard du projet de loi
visant à unifier les trois armes
canadiennes.

Selon M. Yanakis, il n'y au-
rait que des avantages à retirer
de l'unification des trois forces.
Le député ne comprend pas l’at-
titûde que prennent les députés
de l'opposition à l'égard du pro-
jet de loi.

Interrogé à savoir si le fran-
çais allait souffrir de ce change-

ment, M. Yanakis a répondu
que non. Le député a rapporté
les paroles du brigadier Allard
qui a fait connaître les projets
qu'il nourrissait en vue de reva-
loriser le français au sein des
forces armées. Dans son dis-
cours, M. Yanakis a demandé
au gouvernement d'autoriser la
société centrale d’hypothéque et
de logement à consentir des
prêts pour la construction de
cenrtes culturels et de loisirs
dans les municipalités. Selon lui,
l’absence de tels centres est un
problème crucial dans sa cir-
conscription.

 

L'entrée de la Route 41 fermée
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Des travaux d’aqueduc et d'égouts empêchent présente-
ment le passage des automobiles sur la rue du Collège, à la
hauteur de l’intersection de la route No 2. Il s'agit de la pose
du réseau reliant à l’ensemble du système de Berthierville,
le nouveau développement domiciliaire connu sous le nom de
“Sur la Route de Berthier”.

(Photo Le Courrier par Claude Rondeau)
 

Votre choix

EUX

Nicole Germain et Lise Payette animent l’émission Votre Choix, avec

   
esprit et bon goût, tous les vendredis soir à 10 h. 15, au réseau do
télévision de Radio-Canada. Votre Choix est réalisé par Lizette LeRoyer,

 

sée à l'occasion de l'Halloween.

Après avoir couronné notre “Ca-
therinette” d'un soir, et lui avoir
remis un joli cadeau, chacune s’ef-
forca de répondre aux questions
du “Grand Prix F.D.I” afin de ne
pas repartir les mains vides.

Le “Gros Lot” fut gagné par Mlle
Gisèle Coulombe.

Soyez toutes présentes a l'assem-
blée du 7 décembre où une person-
ne qualifiée vous donnera des
moyens de réussir de jolies décora-
tions de Noël : centres de table,
crèches, etc.

Les Filles d'Isabelle qui ont des
enfants qui aimeraient participer
au “Music-Hall” des jeunes lors
de la venue du Père Noël le 13 dé-
cembre, doivent communiquer avec
Mme Thérèse Cardin à 836-4773
entre 6h.30 p.m. et 7h.30 p.m. du
lundi au jeudi avant le 3 décem-
bre. Aucune inscription ne sera ac-
ceptée le soir du dépouillement de
l'arbre de Noël Toutes sont priées
d'arriver pour 8 heures.

Écouragez votre journal

loca! et faites le lire...
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NWNUS B Pop,
par: Le Malin Ns
 

 

 

Aprés un repos—bien mé-
rité—de deux ans, “Le Malin”
revient plus en forme que ja-
mais.

—000—

Il est inadmissible et in-
compréhensible que les orga-
nisateurs du banquet du dé-
puté provincial aient mis à
porte les journalistes du
Courrier !

—000—

Il est inadmissible et in-
compréhensible que ces mé-
mes organisateurs ou le dé-
puté ne se soient pas excusés
auprès de la direction du
Courrier !

—000—

Non, mais où est donc la
politesse d’antan ?

—o000—

Des personnes de St-Ga-
briel auraient demandé a la
ville de Berthierville d’ap-
puyer la demande que St-Ga-
briel faisait pour la cons-

truction d’un hôpital à St-Ga-
briel de Brandon.

—0o0o—

Quel culot tout de même !

—0O0o—

Il est fortement question
que toutes les plaintes, au
sujet des infractions commi-
ses dans le comté de Ber-
thier, soient dorénavant pri-
ses à la Cour du comté de
Berthier.

—000—

Espérons que cette rumeur
devienne réalité bientôt.

—000—

N’en déplaise au rédacteur-
gérant du Courrier, le mot
“Car” est peut-être francisé
dans les expressions “Auto-
car” — “Sleeping-car”, ete.
mais il est loin de l’être dans
le sens dans lequel il est em-
ployé par les fondateurs du
Club “Ski-Doo de Berthier”.

—000—

On peut même se deman-

der si le mot “Camp’ est em-
ployé à bon escient dans
“Car-camp”.

—000—
Quoiqu’il en soit, il est mal-

heureux qu'avec les meil-
leures intentions au monde,
ceux qui ont trouvé cette ex-
pression  “Car-Camp” aient
réussi à trouver une expres-
sion à consonnance beaucoup
plus anglaise que française,
surtout pour les étrangers
qui ne savent pas que le cha-
let du Club de “Ski-Doo” est
au “Carcan”.

Nouvelles

de St-Ignace
DECES

Le 11 novembre, M. Joseph St-
Martin célibataire, est décédé à
l'âge de 85 ans et 4 mois, chez son

neveu M. Roland St-Martin, chez
qui il demeurait. Il était aussi l’on-
cle de MM. Joseph, Octave et Sta-
nislas St-Martin. Les funérailles ont
eu lieu lundi le 14 novembre. Nos
sympathies.

HORAIRE DES MESSES
Messes sur semaine: Tous les

jours a 7h.30 p.m.. excepté samedi,
messe 4 7 heures a.m

Lundi. pour M. Jos.-Henri-Léon
Valois, par son épouse.

Mardi, pour M. Donat Chevalier,
par son fils Robert.

Mercredi, pour Mme J.-Bte Thi-
bault. par les Brûleurs de Marine
Industries.

Jeudi, pour Mme Pierre Barthe,

Jeudi, le 17 novembre 1966 LE COURRIER DE BERTHIER € eo PAGE 11

M. SYLVIO DUBOIS VICTIME D'UN ACCIDENT
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M. Sylvio Dubois, agent d'assurances bien connu de notre
région a été victime d‘un grave accident d'automobile la se-
maine dernière à quelques milles de St-Félix de Valois. Pour
éviter un accident plus grave, notre ami Sylvio a dû délibé-
ment conduire son véhicule dans un fossé profond, ce qui lui
a peut-être sauvé la vie, mais ce qui lui a également occasion-
né de nombreuses blessures. Il est présentement à l'Hôpital
Maisonneuve de Montréal, chambre 510, souffrant d’une frac-
ture à la hanche, et où on a dû lui faire 28 points de suture à
son arrivée. Il souffre également de plusieurs autres contu-
sions, notammentà la tête où une coupure a nécessité 3 points
de suture.

(Photo Le Courrier par Claude Rondeau)
 

MARIAGES

A l'horizon, deux où trois maria-

par Mme Claude Plante.
Vendredi, pour M. Lucien-Aimé

Guévremont, par son épouse. : ; ;
Samedi, 7 hres a.m, pour M. ges pour le mois de décembre. Sur-

Wilfrid Guévremont, par Mme veillez nos rapports et vous aurez
Victor Guertin (Ile Dupas). d’intéressantes surprises.

 

 
Notre localité a beaucoup à offrir. Belles boutiques, bons services, citoyens
affables. Pour y trouver tout ce que vous voulez, faites marcher vos doigts

dans les Pages Jaunes; vous y rencontrerez tous ces gens .. . et beaucoup
d’autres. CET ANNUAIRE, COMME CETTE LOCALITÉ, A DE TOUT!

les boutiqueset tousles services auquels

  À la portée de vos doigts,
vous trouverez

4 quincailleries, 2 rembourreurs 2 soudeurs,
14 services de taxis... et a peu près toutes

vous pourriez penser!
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MOTS CROISÉS

1 2 3 4 5 6

|

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

HORIZONTALEMENT

1— Rendu sage. — Attraits.
2— De côté, au rebut. — Mul-

tiplie par cent.
3— Connu. — Négation. —

Fixa une amarre.

4— Cri des bacchantes. — Dé-
préciées.
5— Venus au

révéler, apparaître.
Possédé. — Exposeras pour

la vente.

7— Mère de Sélim IT (1505-
1561). — Avant-midi.

monde. — Se

8— Mauvaise odeur. — Lettre
grecque.
9— Séance musicale. — Cavité,

orifice.
10— Prit en mariage. — Sans

vêtements. — Sodium.
11— Le loyer de l'Anglais —

Ce qui soutient.
12— Epreuve. — Une munici-

palité du Québec (St-Jean) rend
hommage à ce saint.

VERTICALEMENT

1— Prénom masculin. — Tran-
chant, aigu.

7 8 9 10-11 12

 
2— Titre donné à Jésus, comme

libérateur, une municipalité du
Québec (Terrebonne) s’en glorifie.
— Trous dans les murs.

3— Etain. — Arête. — Embel-
lissons.

4— Maladie de la peau. — Mit
à l'effet, accomplit.
5— Où règne la gaieté. — Con-

nus également sous le nom de sin-
ges-araignées.
6— Infinitif. — Feras descen-

dre par le gosier.
7— Mouchetant, tachetant, gâ-

tant par places — Fleuve de
l'URSS.
8— Regardent a travers. —

Sans valeur.
9— Papillon nocturne. — Chan-

gea de poste.
10— Fera naufrage. — Doublée.
— Onze.
11— Piquant, irritant au goût.
— Dignes de Satan.
12— Arrêt d’un liquide organi-

que qui circule. — Comté du Qué-
bec compris entre ceux de Gaspé-
Ouest et Matapédia.

Jean-Claude LANGLOIS

 

 
Prompt... poli .. .personnel …e

et protecteur — le Service BP

en 4 points répond à tous vos

désirs! Et le personnel BP ’y|
connaît pour maintenir toutes les

voitures en parfaite condition!

11 vous fones à vetre auto — failles confimes

BRISSETTE AUTOMOBILE Ltée
ROUTE NATIONALE No 2 — Tél. 836-3795 — BERTHIER

Jeudi, le 17 novembre 1966
 

Solution du problème précédent ;

HORIZONTALEMENT

1— THOMAS — MINAS
2— RAVIS — SALOPE
3— ALES — CET — EPI
4— CE — AGAMIS — AN
5— ERE — EPINETTE
6— PENE — IRES
7— PILE — METS
8— PLEUVOIR — TER
9— AA — SIGNES — RE
10— LIE — ERE — OTAN
11— ENLEVE — DIETE
12— SEULE — PERROT

VERTICALEMENT

1— TRACER — PALES

2— HALER — PLAINE

3— OVE — EPIE — ELU

4— MISA — ELUS — EL
5— AS — GENEVIEVE

6— CAPE — OGRE

7— SEMI — MINE

8— MATINIERE — DE

9— IL — SERT — SOIR
10— NOE — TEST — TER
11— APPATS — ERATO
12— SEINE — TRENET

 

La bonté de la grande co-
médienne Gaby Morlay était
légendaire, son humour aussi.
Ne pouvant avoir d’enfant,

elle en adopta un et dit un
jour, à ce propos:
— Je n’ai pas pu faire de
création, alors j'ai fait une
reprise.

4e congrès
des Jeunes
Scientifiques
Le quatrième Congrès des Jeu-

nes Scientifiques aura lieu à l’Uni-
versité de Montréal, des 18 au 20
novembre prochains. Le Congrès
sera, cette année, sous la présiden-
ce du Dr Pierre Dansereau, direc-
teur adjoint du New York Botani-
cal Garden et ancien doyen de la
Faculté des Sciences de l'Universi-
té de Montréal.

Le premier Congrès des Jeunes
Scientifiques eut lieu à Québec, en
novembre 1963, à l'occasion du 31e
Congrès annuel de l'Association
canadienne-française pour l'Avan-
cement des Sciences (Acfas); ce
premier Congrès avait réuni quel-
que 250 étudiants et il y avait eu
présentation de 35 commissions
scientifiques. Au Congrès de cette
année, seront présentées 88 com-
munications et sont attendus plus
de 1000 congressistes, faisant ainsi
du Congrès des Jeunes Scientifi-
ques le plus important congrès étu-
diant jamais tenu au Québec.

Les points les plus saillants du
quatrième Congrès des Jeunes
Scientifiques seront: le Colloque
sur l'enseignement des sciences au
Québec, la présentation des com-
munications scientifiques et le
Symposium annuel dont le thème
sera : “Après 100 années de scien-
ces”.

 

LA LOI DE FAILLITE

Soumissions demandées
Dans l'affaire de la faillite de :
WALDEMAR ANDERSON,

8191, rue St-Mubert,
Montréal, P. Qué.

Des soumissions cachetées, accompa-
gnées d'un chèque visé de 20% de I'of-
fre et portant la mentoin de: ‘’Soumis-
sion — WALDEMAR ANDERSON", seront
reçues au bureau de Paul C. Perras, Syn-
dic, 204 ouest, rue Notre-Dame, Suite 49,

23 novembre 1966, à 12.00 heures de
23 novembre 1966, à 12:00 heures de
I'avant-midi, pour l’achat de l'actif sui-
vant :

IMMEUBLE (Terrain et Bâtisse) — Cot-
tage — 8 pièces — Extérieur en bois
lambrissé de papier brique — Terrain —
35 pieds de largeur par 67/2 pieds de
profondeur, plus ou moins.

Situé au numéro 19, rue Laroche, à La-
noraie, Cté Berthier, P. Qué.

VALEUR $6,500.00
Pour l'inspection de [immeuble s'a-

dresser sur les lieux au numéro 19, rue

Laroche, à Lanoraie, Cté Berthier, P. Qué.,

SAMEDI, le 19 novembre 1966, entre

12.00 heures de l’avant-midi et 3.00 heu-
res de l'après-midi. @

Le syndic et les inspecteurs se réservent
le droit de rejeter toutes ou chacune des
soumissions.

L'acquéreur s'engage à payer, en sus
du prix de l'achat, toute taxe ou droit
exigible, selon le cas, approprié à la
vente de ‘actif concerné.

Pour de plus amples informations, s'a-
dresser au bureau du soussigné.

Daté a Montréal, ce 14e jour de novembre

1966.

PAUL C. PERRAS,

Syndic.

Bureau de:

PAUL C. PERRAS, Syndic,
204 ouest, rue Notre-Dame,

Suite 49,

Montréal, P. Qué.

TEL. : 842-1119

 

 

services complets de la

Profitez-vous des

 

Banque Royale?
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Succursale de Berthierville

Vérifiez donc encore une fois:

Prêts pour études: le gérant de votre suc-
cursale discutera avec vous des moyens
d'assurer l’éducation de vos enfants.

Prêts plan-à-Terme: pour financer, écono-
miquement, tout achat important: voiture
neuve, mobilier, etc.

Comptes d’épargne: pour accumuler des
intérêts sur vos économies.

Comptes de chèques personnels: pour payer
vos factures économiquement, sans tou-

cher à votre compte d'épargne.

Comptes conjoints: permettent à deux per-

sonnes ou plus d’utiliser le même compte.

Service bancaire par la poste: pour tous

ceux qui habitent trop loin ou à qui nos
heures d’affaires ne conviennent pas.

Les services complets de la Banque Royale vous offrent de nombreux
avantages, comme ceux que nous mentionnonsci-dessus. Des milliers
de gens en profitent chaque jour. Quels que soient les services ban-
caires dont vous ayez besoin, vous trouverez avantage à faire affaires
avec la Banque Royale, et à utiliser à fond nos nombreux services.
Pour vous renseigner, demandez notre brochure ‘“Services précieux”,

æ
BANQUE ROYALE

Voyez le directeur de votre succursale :

ee, J.-A.-C. Duquette, directeur

ERTRVpp.
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À L'ÉCOLE D

ST-BARTHÉLEMY EN CTIVITÉ

SABLÉ
Le Grand Henri, le plus grand magicien du monde, sera

à l’école Du Sablé, samedi prochain le 19, à 8 heures p.m.
C‘est un spectacle à ne pas manquer. Rendez-vous de bon-

ne heureet en grand nombre. La salle n'étant pas très grande,
les premiers arrivés seront les premiers servis. Bienvenue à
tous. Venez vous divertir, ceci est organisé par Les Loisirs de
St-Barthélemy.

Statistiques de la paroisse
Notre Curé, M. l'abbé H. Hétu ayant terminé la visite de la pa-

Ecole Du Sablé
Couvent
Couvent

roisse, voici les statistiques données : 419 familles ; 1704 commu-
miants ; 282 non-communiants ; 1936 popalation totale.

Les élèves sont répartis comme suit :
Cours Primaire : 201
Cours Primaire : 101
Cours Secondaire : 62

Plusieurs autres élèves fréquentent les écoles à Berthier et à
Joliette.

AMICALE A L’ECOLE
D'AGRICULTURE

Plusieurs anciens et anciennes
se sont rendus à l’Amicale de l’E-
cole d'Agriculture. On remar-
quait entre autres Mlle Angele
Demontigny, Oblate, qui fut la
fondatrice des cours d’été d’En-
seignement Ménager.

ASSEMBLEE DE LA CAISSE
POPULAIRE

Mercredi dernier eut lieu l'as-
semblée de la Caisse Populaire de
St-Barthélemy, qui fut un réel
succès. Le chiffre d’affaires est
de $7,000,000. Tout va bien à
notre Caisse Populaire locale.

INVITATION

Jeudi le 17 novembre à 8hres,
au sous-sol de l'église se tiendra
la réunion des membres de l’A.-
F.E.A.S. (autrefois U.C.F.R.).
A la partie éducative s’ajoute-

ra une note de gaieté puisque
nous profiterons de la circons-
tance pour souligner la Ste-Ca-
therine.

Votre assistance fait preuve de
l'intérêt que vous portez au mou-
vement.

Mme J. Rouleau, publiciste

BAPTEME — SYLVESTRE

Marie, Hélène, Chantal, née le
31 octobre en l'Hôpital Comtois
de Louiseville, fille de Donat
Sylvestre et de Clémence Clé
ment.

Parrain et marraine: M. et
Mme Gabriel St-Yves (Hélène
Sylvestre) de St-Gabriel de Bran-
don. Porteuse : Mile Monique
Sylvestre, soeur de l'enfant.
Nos félicitations !

VA ET VIENT

Le R.P. Paul Maurice Farley
de l’Ecole d'Agriculture, présen-
tement à Joliette pour y suivre
sa retraite. — Union de prières.

M. Jean-Claude Laurendeau,
technicien en laboratoire, travail-
le maintenant à l'usine Consoli-
dated Paper de Grand-Mère. Bon
succès dans sa nouvelle entrepri-
se.

M. et Mme Jean-Paul Doyon,
M. et Mme Jean-Roy, M. et Mme
Alexandre Lincourt, Mlles Le-
beau, Mlle Allard, M. et Mme
Gérard Ladouceur ainsi que M.
et Mme Benoît Laureddeau, à
Shawinigan, dimanche dernier,
au Salon Germain Charbonneau
ol était exposé M. J.-O. Joinville,
père de M. l’abbé Léonide Join-
ville, Curé de St-Justin. On sait
que M. Joinville était un ancien
marchand de St-Barthélemy. Nos
plus sincères condoléances !

M. et Mme Réal Bérard, Mar-
cel et Richard Bérard ainsi que
M. et Mme André Clément de
Montréal, chez Mme Roland Bé-
rard en fin de semaine.

M. et Mme Claude Dupuis, et
leur fils Gilbert de St-Léonard,
chez M. et Mme Ernest Dupuis.

M. et Mme André Laurendeau
de Sherbrooke, chez M. et Mme
Benoît Laurendeau.

Mlle Louisette Laurendeau et
son ami Jean-Paul Hardy de
Cornwall, assistaient à l’Amica-
le de l'Ecole d'Agriculture di-
manche dernier.

Mlle Louise Laurendeau de
Montréal, chez ses parents en fin
de semaine.

 

EXAMEN DE LA VUE

Dr GERMAIN

LUNETTES —

574 Frontenac 
Optométriste

VERRES DE CONTACT

TEL. 836-4746

LEFEBVRE, OD.

Berthierville  
 

  
Gilles Tessier Enrg.

30 PLACE DU MARCHE

A NOTER
Les bureaux du Courrier de Berthier sont main-

tenant ouverts du lundi au vendredi de 10.00 h. à

12.00 h. a.m. et de 2.00 à
     
  
  

 

  
   

 

5.00 h. p.m.

Fermés seulement le jeudi avant-midi.

Ouverts les mardi et vendredi soirs jusqu'à 9.00 h.

il en est de même pour les bureaux de Publicités

TEL. 836-4636

M. et Mme Gabriel Masson de
St-Paul l'Ermite, chez Mme Fran-
çois Plante.

M. Alain Valois, à St-Barthé-
lemy a l'occasion de la Fête du
Souvenir.

ECOLE D'AGRICULTURE
ST-BARTHELEMY

Liste des élèves par comtés et par
paroisses.

COMTE DE ST-MAURICE : 8

Pointe du Lac : 1
Garceau, Paul (Gaston)

St-Barnabé-Nord : 1
Giguère, André (Lionel)

Yamachiche : 1
Lefebvre, Reynald (Blaise)

COMTE DE MASKINONGE : 6

St-Léon : 2
Bastien, Jean (Gérald)
Deschênes, Clément (Hector)

Ste-Ursule : 1
Lessard, Normand (Roland)

Louiseville : 1
Lambert, Laurent (Maurice)

Maskinongé : 2
Bastien, Roger (Roland)
Gagnon, Roger (Isidore)

COMTE DE BERTHIER : 7

St-Barthélemy : 4
Bouchard, André (Charles-E-

douard)
Caumartin, Denis (Germain)
Laurendeau, Jean-Paul (Be-

noit)
Valois, Yves (Maurice)

Lanoraie : 1
Beauparlant, Gilbert (Gaspard)

St-Damien de Brandon : 1
Gravel, Bérard (Damien)

St-Charles de Mandeville : 1
Gingras, Luc (Chs-Emile)

COMTE DE MONTCALM: 2

St-Esprit : 1
Lacoursière, André (Henri)

St-Ligaori : 1
Picard, Michel (Ls-Philippe)

COMTE DE JOLIETTE : 10

Crabtree : 1
Rivest, André (Jean-Marie)

Notre-Dame de Lourdes : 1
Tellier, Jean-Pierre (G. E.)

St-Ambroise : 2
Larivière, Jacques (Sylvio)
Mayer, Paul (Bernard)

St-Félix de Valois : 1
Joly, Yoland (Viateur)

St-Jean-de-Matha : 1
Généreux, Yvan (Maurice)

Ste-Marcelline : 1
Thouin, Jean-Pierre (Omer)

Ne

 
Samedi 

Jeudi, le 17 novembre 1966

PONTIAC 1965
BUICK 1964
PONTIAC 1965
PONTIAC 1964
PONTIAC 1965

PONTIAC 1963
PONTIAC 1964
PONTIAC 1962 (2)
OLDSMOBILE 1959
G.M.C. 1964
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De toute urgence —

Planifier l'éducation de
l'enfant exceptionnel
Le Conseil du Québec de l'En-

fance Exceptionnelle constitue un
corps intermédiaire ralliant toutes
les personnes intéressées au sort
de l'enfant qui, à cause de problè-
mes particuliers, ne se situe pas
dans le groupe de ceux que l'on
qualifie de normaux. À chaque
année, depuis 1963, le CQ.EE. se
penche sur les problèmes sociaux
et individuels que pose l'existence
numériquement croissante de tels
enfants. Lors des trois derniers con-
grès annuels tenus par le CQ.EE,
les participants ont scruté certains
aspects précis de ces problèmes:
dépistage et réhabilitation, droits
de l'Enfant Exceptionnel en fonc-
tion des lois actuelles, mesures édu-
catives spéciales à appliquer.

Cette année, le CQEE. veut
mettre de l’ordre dans les idées et
les réalisations résultants de ces
prises de conscience. Aussi, lors du
IVe congrès, qui se tiendra tout
prochainement, les 2, 3 et 4 dé-
cembre prochain, à l'Hôtel Reine
Elizabeth, on cherchera à dégager
quelles sont les priorités et les zr-
 

St-Thomas : 2
Goyette, Yves (Origène)
Rivest, Jean (Alexandre)

Ste-Mélanie : 1
Beauchène, Jacques (Félix)

COMTE DE L'ASSOMPTION : 8

St-Lin : 1
Grenier, Normand

St-Roch : 1
Cousineau, Michel (Bernard)

St-Sulpice : 1
Cousineau, Claude (Charlema-

gne) :

COMTE DE RICHELIEU : 1
St-Ours : 1

Séguin, Bernard
COMTE DES

DEUX-MONTAGNES : 1
St-Benoit : 1

Gratton, Michel (Paul-Emile)

® Vous voulez faire aligner et balancer vos roues ?
® Vous voulez faire analyser le rendement de votre voiture ?
© Vous voulez un endroit pour réparer, acheter, échanger

votre voiture ?

® Vous voulez une garantie ECRITE D’UN AN sur votre
i VOITURE USAGEE?

® Vous voulez un personnel formé à l’usine ?

Tout ça vous le trouverez chez:

Rolland Beaudoin Auto Enrg.
BERTHIERVILLE

VOITURES USAGÉES
Sedan - 4 portes autom.
Sabre - Sedan 4 portes
Strato - 4 portes

Laurentian - 2 portes

Custom sport - bucket seat -
transmission plancher.

Parisienne - 4 portes H.T.

Sedan - Standard - 4 portes

Sedan - 4 portes

H.T. - 2 portes

10 roues - International 64 — 2 T.

Nombreux autres modèles et années, aussi plusieurs unités 1965.
Toutes ces voitures portent une garantie écrite d'un an.

Faut voir pour croire |

Heures d’affaires :
Lundi au vendredi 8 a.m. à 10 p.m.

8 am. A 4 p.m.

gences que doivent considérer,
avant toutes autres mesures, les per-
sonnes et les organismes qui s'occu-
pent de l'Enfance Exceptionnelle,

Urgences, car il s'avère qu'en
1966, des enfants et adolescents
dits exceptionnels souffrent du fait
de carences regrettables dans les
ressources communautaires, caren-
ces explicables en termes d'inertie,
de manque de planification, ou de
politiques partielles et incoordon-
nées.

Priorités, car si l'on veut met-
tre de l'ordre dans le monde de
l'exceptionnel, il faut dégager, à
l'aide de tous ceux qui oeuvrent
dans ce domaine, quelles lignes de
pensée et d'action devront être sui-
vies si l'on veut vraiment avancer
et établir des bases sociales solides.
Ce sont ces bases qui permettront
de mieux remédier aux problèmes
des enfants exceptionnels, c’est-à-
dire plus vite, avec plus de compé-
tence et de science, moins de re-
couvrement et de pertes d'énergies.

Tel est, dans ses grandes lignes,
l'objectif du prochain Congrès dont
le thème scra : “Enfance Exception-
nelle — Priorités et Urgences”.

Il veut être une percée vers des
objectifs éclairés, à longs termes,
en matière d'Enfance Exceptionnel-
le, et une lumière crue sur les in-

suffisances et les médiocrités ac-
tuelles en ce domaine.

 

La femme: Que savez-vous
des femmes ? Après tout
vous n’êtes qu’un célibataire.
Le célibataire endurci :

Mais ma très chère amie, si
je suis encore célibataire,
c’est que précisément je con-
nais trop les femmes!

cyl.
cyl.
cyl.

©
0
0

cyl.

cyl. - 8 cyl.O
n
.
0 =<
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SECTION DES PETITES ANNONCES
Il y a quelque chose pour vous dans les annonces classées

 

LOGEMENT A LOUER
6 pièces modernes — entrée 220 — la-
veuse et sécheuse — système de chauf-
fage — gurnge — S'ndresser à 263 La-
fayette a Berthierville. Libre le ler
décembre ou ler janvier.

 

A LOUER
2 logements, sur la rue du Collège à
Berthierville. S'adresser à Maurice La-
coursière à 836-3125.

 

A VENDRE
Manteau avec chapeau de cuir pour en-
fant de 6 ans. S’adresser à 836-3262

 

GARAGE A LOUER
Garagc à louer pour entreposage l'hiver
S'adresser à 700 St-Viateur à Berthier-
ville.

A VENDRE
Machine à noix, “Baby Bunney” — Va-
leur de $200.00 pour $25.00. S'adresser
à la Pharmacie Berthierville à 836-3703.

 

A VENDRE . CL
Adoucisseur d'eau automatique, à moitié
prix, S’adresser a 836-3357.

 

CHIENS PERDUS
Deux chiens de couleurs noir,
jaune et blanc, au poil ras,
grandes oreilles et pesant de
35 à 45 livres chacun ont été
perdus dans les bois entre St-
Edmond et St-Didace.
Si retrouvés, s'adresser par té-
léphone à frais virés à M. E-
MILE LATERREUR, STE-UR-
SULE, TEL. : 228-2227 
 

LOGEMENT A LOUER
MAISON A VENDRE

au 441 St-Georges et 372 St-Michel, à
St-Michel des Saints — A vendre —
maison complète ou à louer le logement
du 372 St-Michel. S’adresser à M. Pierre
Brazeau à 836-4249 — Berthierville.

 

AUTOMOBILE A VENDRE

Chevy II — Sedan 1962. S'adresser 2
M. Ronald Rondeau, 393 Montcalm, Ber-
thierville après 5 hres p.m.

A VENDRE

2 Singer Industriel 96K 40 — 1 Singer
Industriel 95K 40, complets avec moteur
table, clutch, le tout en parfaite condi-
tion avec garantie de service. S'adresser
à 836-4448 à Berthierville.

A VENDRE

Lessiveuse Westinghouse et cuve à la-
ver en acier sur pied. S’adresser à 836-
4105.

 

VENDEUR DEMANDE

A temps libre, dame désirant se faire
un bon surplus, $45.00 par semaine —
expérience non requise. Ecrir C.P. 65
Drummondville et mentionnez le nom-
bre d’heures libres.

 

APPARTEMENT A LOUER
A Tile St-Ignace pour salon de barbier
ou autre. S'adresser à 836-3617
 

A LOUER DANS BERTHIER-NORD

Une maison de 4 app., entrée 220. —
Une maison de 5 app., entrée 220. A
proximité de Berthierville. S’adresser a
836-4509.

 

 

   

EMPLOIS DISPONIBLES AU
DU CANADA

Semaine du 14 au

  

 

BONJOUR
CENTRE DE MAIN-D'OEUVRE
DE JOLIETTE

18 novembre 1966

De nombreux employeurs signalent régulièrement au CENTRE DE
MAIN-D’'OEUVRE DU CANADA leurs besoins de main d'oeuvre.
Voici quelques-unes de ces offres d'emplois qui doivent être com-
blées au plus tôt.

HOMMES :

CONSTRUCTION :

1 FERBLANTIER — Région de
Berthierville. Installation de sys-
tèmes de chauffage. $2.50 l’heu-
re.

6 ELECTRICIENS — Joliette et
environs. Grosses constructions.
$2.55 a $2.0 l'heure.

1 BRIQUETEUR — Joliette et
environs. Cartes de compétence.
$2.55 l'heure.

1 PLOMBIER — Pour construe-
tions résidentielles à Joliette.
Carte de compétence requise. Sa-
laire. minimum, $2.50 l'heure.

SERVICES:

1 BARBIER — Cartes de com-
pétence et de santé. Salon établi
dans la région de Rawdon. Sa-
laire, $50. de base plus 50% sur
l’excédant de $60. de recettes.

2 LAVEURS DE VAISELLE —
Restaurant de Joliette. $3E. par
semaine — nourris.

1 HOMME DE COMPTOIR —
Restaurant de Joliette. Avec ou
sans expérience. Salaire mini-
mum, $40.

METIERS:

1 SCIEUR DE BOIS FRANC —
Expérience requise, $90. par se-
maine.

3 MECANICIENS D’AUTOMOBI-
LES — Carte “A”, “B” ou “C”.
$1.75 à $2.50 l’heure.

1 POSEUR DE MANCHES —
Pour manufacture de vétements
pour hommes. $1.80 I'heure.

POUR INFORMATIONS, B.V.P.
TRE DE MAIN-D'OEUVRE DU

LIETTE, Tél. :756-1094.

3  INGENIEURS STATIONNAI-
RES — Licence 3-A. $2.20 l’heu-
re.

3 MACHINISTES (millwright) —
Salaire, $1.90 a $3.00 l’heure.

DIVERS:

25 BUCHERONS — Coupe de
bois dans la région de St-Michel
des Saints. Revenu possible, $25.
à $30. par jour.

1 PREPOSE AUX PIECES —
Pour garagiste distributeur G.M.
Expérience requise. Salaire, $85.
à $90. par semaine.

2 COMMIS D'EPICERIE — Em-
ployeur de Joliette. $40. par se-
maine.

1 CHAUFFEUR =»D'AUTOBUS
SCOLAIRE — Travail le matin
et le soir. $7.00 par jour.

FEMMES:

1 FEMME DE CHAMBRES —
Hotel de Berthierville. Honnéte
et fiable. $30. par semaine plus
nourriture et logement.

5 SERVEUSES DE TABLES
(restaurant) — Expérience né-
cessaire — personnalité agréa-
ble. Salaire de base, $0.65 de
l'heure plus bourboires (région
de Joliette et l’Assomption).

2 COIFFEUSES — Cartes de com-
pétence et de santé exigées. Sa-
laire de base, $50. par semaine
plus commission sur le chiffre
d’affaires.

10 AIDES - DOMESTIQUES —
Famille de Joliette et de la ré-
gion. Entretien général de la
maison, soin des enfants et tra-
vaux connexes. $20. à $30. par
semaine plus nourriture et lo-
gement.

COMMUNIQUER AVEC LE CEN-
CANADA, 389 Notre-Dame, JO-

Jeudi, le 17 novembre 1966
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GRAND’MERE, QUEBEC — La nouvelle ma-
chine No 10 a papier-journal de l'usine Lau-
rentide de Consolidated Paper Corporation à
Grand’Mére, est maintenant en opération à
plein temps et sa production s'élève à 330

  
tonnes de papier-journal par jour. La machi-
ne est d’une longueur de 400 pieds environ.
Chaque rouleau de papier-journal produit
par cette machine est d’une largeur de 240
pouces.

 

L’agriculture

au Québec
L'agriculture du Québec a tou-

jours été l'enfant pauvre de l’écono-
mie canadienne. À cause de l'incu-
rie des gouvernements et de leurs
politiques agricoles à courte vue,
le marasme agricole a atteint un
point tel que les fermes se sont
vidées à un rythme effarant.

Sous les pressions de l’U.C.C,les
cultivateurs d’abord et les gouver-
nants ensuite ont pris conscience
de la réalité. Pressés par les événe-
ments, les pouvoirs publics ont ten-
té de renflouer “les agriculteurs”
par des politiques à court terme,
par des subsides. Malgré les efforts
louables, mais insuffisants, des in-
téressés (cultivateurs et gouver-
nants) on doit reconnaître que l’a-
griculture est loin d'être sauvée.
D'ailleurs, il faudra plus que quel-
ques bouées de sauvetage et une
série de cataplasmes, si bienfaisants
soient-ils, pour y arriver!

Où en sommes-nous concrète-
ment aujourd'hui ? Les difficultés
historiques et chroniques des agri-
culteurs menacent maintenant tou-
tes les classes de la société. Par sui-
te de l'abandon massif des fermes,
de l'abandon de certaines produc-
tions non rentables, la population
est menacée d’une pénurie de den-
rées; comme le beurre par exemple.
Or, qui dit pénurie de vivre, dit
majoration de prix, dit importation
massive de produits alimentaires,
dit danger, à plus ou moins longue
échéance, d’une disette d’aliments
essentiels à la santé humaine.

Le Canada est riche et ses habi-
tants font partie du groupe, dit pri-
vilégié, le mieux nourri au monde.
S'il devient un pays importateur
de vivres combien de temps pour-
ra-t-il en obtenir alors que les deux
tiers de l'humanité crèveront de
faim ? À ce moment, à quoi servi-
ront nos dollars ? Faudra-t-il trou-
ver un procédé pour les manger !..
Quoi qu'il en soit, l'U.C.C. est prête
à faire sa large part pour éviter l’ac-
complissement d'aussi sombres pro-
nostics. À cet effet, elle préconise
des politiques agricoles généreuses,
cohérentes, modernes, capables de
garder les cultivateurs sur leurs
terres.
Au fait, l'agriculture du Québec

ne survivra définitivement à la pré-
sente crise que si l’on réorganise, et
au plus tôt, le secteur de la. mise
en marché, en tenant compte des
réalités d'aujourd'hui; c'est-à-dire
en donnant enfin aux cultivateurs
la possibilité de dire leur mot dans
l'établissement des prix de leurs
produits.

Alors, pour le mieux-être de l’a-
griculteur et du consommateur,
l'U.C.C. entend bien utiliser tous
les moyens justes et raisonnables
toutes les personnes concernées, de
pour éclairer et même “éblouir”
même que les autorités responsa-  

Impossible de trouver ailleurs que chez

BRISSETTE AUTOMOBILELtée
de BERTHIERVILLE
une voiture usagée à si bon compte

Nos voitures usagées portent un GARANTI de 30 jours

 

1966

1965

1965

1965

1964
1964
1964
1964

1963

1963
1963

1962

1962
1962
1962
1961
1961
1960

1960

1960
-1960

1960
1959
1959
1959

1959
1958

1958
1958
1957
1956
1956
1955
1964

1963

1963
1963
1963

1962

1961

1960
1960
1959
1959
1957

AUTOS
Valiant (8) 2 portes Sedan, automatique, radio, lave-vitre, pneus à flancs
blancs, lumières de recul et miroir.
Chrysler (8) 2 portes, H.T., radio et haut-parleur arrière, automatique, servo-
direction, servo-freins, lave-vitre, pneus à flanc blancs, miroirs, lumières de

Chrysler (8) 4 portes Sedan, automatique, servo-freins, servo-direction, radio,
lave-vitre, pneus à flancs blancs et miroir.
recul.
Plymouth (8) 2 portes Sedan, automatique, lumières de recule, lave-
vitres, miroir

Dodge (8) 2 portes Sedan, automatique, lave-vitre, miroirs.
Plymouth (6) 4 Dr. Sedan, Automatique, W. Washers, Back up L. Lighter.
Dodge (8) 2 portes Sedan, auto, radio, lumières de recul, lave-vitre, pneus bl.
Valiant (6) 4 portes Sedan automatiaue. radio. briouet. pneus blancs
Grands enjoliveurs de roues, miroirs.

Chrysler (8) 4 portes Sedan, automatique, radio, servo-direction, servo-freins,
lave-vitre et miroir.

Plymouth (6) 4 portes Sedan autom., radio, lave-vitre, pneus blancs, miroirs
Chrysler (8) 4 portes Sedan, automatique, lave-vitre, servo-freins, servo-direc-
tion, radio, haut-parleur arrière, lumière de recul, pneus à flancs blancs.
Dodge (6) 2 portes Sedan, automatique, pneus à flancs blancs avec enjoliveurs,
miroir.

Dodge (6) 4 portes Sedan, autom., radio, lumières de recul, miroir.
Chrysler (8) 4 Dr. Sedan, Autom. W. Washers, P. Steering, P. Brakes, Pneus B.
Dodge (6) 4 Dr. Sedan, Autom. Radio, W. Washers, Back up L. Miroirs.
Dodge (6) 4 Dr. Sedan, Automatique, Miroir.
Dodge (8) 4 portes Sedan aut., radio, pneus bl., lave-vitre, lum. de recul, mir.
Chrysler (8) 4 portes Sedan, automatique, servo-freins, servo-direction, radio,
haut-parleur arrière, lave-vitre, lumière de recul, pneus à flancs blancs.
Chrysler (8) 4 portes H.T., automatique, lave-vitres, servo-freins, servo-
direction, radio, haut-parleur arrière, lumières de recul, penus blancs.
Dodge (8) Station wagon, sutomatique, radio, lave-vitre, miroir.
Plymouth (8) 4 portes Sedan, automatique, radio, haut-parleur arrière,
lave-vitre, lumières de recule, miroir.
Plymouth (6) 4 Dr. Sedan, Automatique, Radio, W. Washers, Back up L
Dodge (8) 4 portes Sedan, automatique, radio, lave-vitre, pneus blancs
Dodge (8) 4 portes Sedan, aut., radio, lave-vitre, briquet, lumières de recul.
Dodge Royal (8) 4 portes H.T., automatique, radio, servo-freins, servo-
direction, pneus blancs, lave-vitre, lumières de recule, miroir.

Dodge (8) 4 Dr. Sedan, Standard, Radio, Miroir.
Dodge Royal (8) 2 portes H.T., automatique, radio, servo-freins, servo-direc-
tion, lave-vitre, pneus à flancs blancs.

Dodge (6) 2 portes Sedan, standard, radio, miroirs.
Dodge (8) Suburban, Automatique.
Dodge (6) 4 portes Sedan, automatique, lumières de recul et miroir
Plymouth (8) 4 portes Sedan, standard, miroirs.

Dodge (8) 2 portes H.T., aut., radio, lave-vitre, pneus bi, lumière de recul.
Plymouth (6) 4 portes Sedan, standard,
Ford Galaxie (8) 4 portes Sedan, automatique, radio, haut-parleur arrière, lave-
vitre, pneus à flancs blancs, miroirs.
Buick (B) 4 portes H.T., automatique, radio, servo-freins, servo-direction,
pneus blancs, lave-vitre, lumières de recule.
Studebaker (8) 4 portes Sedan, automatique, radio, lave-vitre.
Renault (4) 4 Dr. Sedan, Standard, Radio, W. Washers, Miroir, Bucket Seat.
Ford (8) Station Wagon, 3 sièges, automatique, servo-freins, radio, lave-vitre,
cadran électrique, vitre arrière électrique, pneus blancs.
Mercury Meteor (8) 4 portes Sedan. standard 3 vitesses au plancher, enjoli-
veurs aux roues et miroir.

Monarch (8) 4 portes Sedan, automatique, radio, servo-freins, enjoliveurs aux
roues, miroir, lumières de recul, cadran électrique.

Volkswagen (4) 2 portes Sedan, standard, radio, pneus blancs.
Vauxhall (4) 4 portes Sedan, standard, briquet
Volkswagen (4) 2 portes Sedan, standard.
Chevrolet (6) Station Wagon, automatique, radio,
Ford (8) 4 portes Sedan, automatique, radio.

miroir

1954 Chevrolet (6) 4 portes Sedan, standard, radio.

1964
1964

CAMIONS
Ford Econoline, standard, miroir.
Dodge 5 tonnes, trans. 5 vitesses, transmission auxillaire, miroirs.

1963 Thomes Van, standard, radio, lave-vitre, miroirs.
1963
1963
1962
1962
1960

DODGE 2 différentiels, air climatisé, servo-direction, miroirs.
FARGO 4 tonnes, transmission 5 vitesses, capacité 17,000 lbs, miroirs.
FARGO 1 tonne
INTERNATIONAL 4 tonnes, dompeuse
VOLKSWAGEN Van

1960 Fiat, autobus, standard, 15 passagers.
1959 Fargo 3 tonnes
1958 G.M.C. standard, 3 vitesses, miroirs.
1950 FARGO 2 tonne
1944 JEEP 1 tonne Express

UN BON MARCHE A BAS PRIX VOILA
LE GARANTI DE BRISSETTE AUTOMOBILE LTÉE

 

e IQ



 

 Jeudi, le 17 novembre 1966 eo LE COURRIER DE BERTHIER © PAGE 13

Ohé! LES SPORTIFS :
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La LIGUE DE BALLON-BALAI OPÉRER
SUR UN PLAN REGIONAL |

Le froid a commencé à frayer parmi nous et déjà la fiè-
vre des sports d‘hiver nous envahis.

Comme par les années passées nous aurons une ligue de
balon-balai fort bien organisée.

Nous possédons cette année une équipe de St-Barthélemy
et les champions de l‘an dernier de l'Ile Dupas. Cette petite
ligue fut mise sur pied par un monsieur qui depuis plusieurs
années se dévoue entièrement pour le sport, tant pour les
jeunes que pour les moins jeunes et j'ai nommé : M. Jean-
Paul Barrette, qui d'après moi, n’a pas besoin de plus ample
présentation.

Cette petite ligue qui portera le nom de ligue Inter-Pa-
roisse, aura son conseil tout comme une grande organisation,
ce dernier comprend:

M. Jean-Paul Barrette, président, Berthierville;
M. Jean-Guy Cardin, secrétaire, Berthierville;
M. Lucien Courchesne, directeur, Ile Dupas;
M. Narcisse Guertin, directeur, Ile Dupas;
M. Victor Latour, directeur, Hôtel Berthier;
M. Jacques Blais, directeur, Hôtel Berthier;
M. Marcel Lincourt, directeur, St-Barthélemy;
M. Pierre Rocheleau, directeur, Hôtel Canada.

Tout ceci pour vous dire que l’activité ne manquera pas
cette année à la cabane de la rue Vaudreuil, comme on l’ap-
pelle communément.

Nous espérons que tous ceux que ce sport d’hiver inté-
resse se feront un plaisir et un devoir de venir encourager ces
jeunes, qui tout en se récréant, oublient les dures fatigues de
la journée.

Un peu plus tard paraîtra une cédule complète des par-
ties ainsi qu’un petit compte rendu des parties qui seront
présentées au cours de la semaine.

Le club St-Barthélemy est fier d'être cette année parmi
nos rangs. Il possède une équipe qui donnera sûrement du fil
à retordre à nos porte-couleurs locaux. La direction compte
sur la population Berthelaise pour venir encourager nos voi-
sins du Nord dans un sport qui devient de plus en plus à la
page.

Disons quelques mots sur les champions de I'an dernier,
Ile Dupas que plusieurs d’entre vous ont eu l’occasion de
voir à l’action.

Ces jeunes hommes ont donné le meilleur d'eux-mêmes
tout en conservant Un esprit d'équipe formidable, ce qui leur
a valu la mention qu'‘ils ont bien méritée de champions de la
ligue et détenteurs du superbe trophée qui était mis en jeu et
qu’ils défendront encore cette année. Alors, bonne chance les
gars. Allons gens de Berthier réveillez-vous, venez à la caba-
ne voir des gens de chez-vous qui s'efforceront de faire hon-
neur à notre belle citée.

ar je pense
vec cette gaieté
os porte-couleurs
vec leur ardeur
evant la situation
uront besoin d’action

J. GUY

IEEREEERNEENEEEEER

VENTE de fin de saison

a BERTHIER SPORT Enrg.
NOUS N'ENTREPOSONS PAS DE MARCHANDISES

H aut la main
O u encore mieux
T ous ensemble
E coutons, encourageons
L es jeunes de Berthier
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Vente à prix réduits:  
© FUSILS
e CARABINES

© CEINTURES À CARTOUCHES

© IMPERMEABLES
©

©

 
HAIRES
SACS ETC...

751, RUE MONTCALM — BERTHIERVILLE

TEL. : 836-2711   

 

Quilles
LIGUE SPECIALE DE QUILLES

Vendredi, le 11 novembre 1966

Classement des équipes
CLUBS Points
Piette T. V. 19
Ile St-Ignace 14
Maison Dupont 10
Ferlandière 9
Station B. P. 7
Abattoir Berthier 1
Dix meilleures moyennes
Club Moyenne
Yoland Drapeau 162
Yvon Robert 160
Rosaire Chaput 158
Réal Landry 153
Jacques Dandonneau 153
Armand Piette 152
André Lefebvre 150
Maurice Piette 149
Yvon Piette 142
Roger Dupont 136
Record de la semaine
Haut simple de la semaine:

Rosario Chaput 203
Haut triple de la semaine :

Rosario Chaput 559
Haut simple à date :

Yoland Drapeau 213
Haut triple à date :

Rosario Chaput 559
Haut simple d’équipe :

Piette T. V. - 981
Haut triple d’équipe

Piette T. V. 2671
Charles Grégoire, prés.
Marcel Champagne, sec.

 

LIGUE RESTAURANT REGAL

CLUBS Points
Dégustateurs 15
Bonnes Fourchettes 6
Fins Gourmets 6
Cordons Bleus 5
Plus haut simple :

Fernande Lavoie : 161
Gertrude Corriveau : 145

Plus haut triple :
Thérèse Dostaler : 391
Colombe Chevrette : 385

 

LIGUE “LES GAIS LURONS”

CLUBS Points
Feux Roulants 23
Panthères 19
Mousquetaires 18
Etincelles 18
Aigles Rouges 16
Emeraudes 14
Plus haut simple :

Jeanne D'Arc Rousseau : 150
Denise Bellemare : 141

Plus haut triple :
Jeanne D’Arc Rousseau : 382
Denise Bellemare : 382
Ida Demers : 360

Yvette St-Louis, prés.

 

LIGUE COMMERCIALE
DE QUILLES DE BERTHIER

CLUBS Points
Melchers Distilleries 31
Lambert Auto 24
Sylvio Dubois 23
Maison Dupont “1
Brissette Auto 17
Salon Descheneaux 17
Hôtel Canada 17
P.E. Bellehumeur 12
Restaurant Bellevue 8
Chevaliers de Colomb 6
Plus haut simple à date :

Maurice Beaulieu : 263
Plus haut triple a date :

Maurice Beaulieu : 543
Plus haut simple de la semaine :

Maurice Beaulieu : 263
Plus haut triple de la semaine :

Maurice Beaulieu : 543
Plus haut simple d'équipe :

Maison Dupont: 972
Plus haut triple d’équipe:

P.E. Bellehumeur: 2609
Gérard Chevrette, prés.

M. JACQUES POLIQUIN,

PRÉSIDENT DE LA

FÉDÉ. DES LOISIRS
LA FEDERATION ETUDIERA
LA POSSIBILITE DE CREER UN
SECRETARIAT PERMANENT

JOLIETTE — M. Jacques Poli-
quin, de Notre-Dame des Prairics,
a été porté à la présidence de la Fé-
dération des oeuvres de loisirs du
diocèse de Joliette.

Les délégués de treize paroisses
ont étudié, jeudi soir, lors de la
réunion générale annuelle de l'or-
ganisme, les problèmes d'organisa-
tion, de financement, de formation
du personnel dans les oeuvres de
loisirs. Is ont confié à leur nouvel
exécutif le mandat d'étudier l’op-
portunité de créer un secrétariat
permanent et d'engager à cette fin
un officier compétent.

Durant leur terme d'office, les
administrateurs devront refaire les
règlements de la Fédération pour
en redéfinir le territoire, fixer les
termes d'une cotisation d'affilia-
tion, chercher des sources de reve-
nus au niveau des gouvernements
municipaux et provincial, mettre
sur pied les services nécessaires et
décider d’une représentation équi-
table des divers secteurs du diocèse
au bureau exécutif.

M. Jean-Marie Lachance, secré-
taire général de la Confédération

des Loisirs du Québec, à laquelle
est affiliée la Fédération de Joliet-
te, a fait le point sur les services
qu'offre la C.LQ. et ceux qu'elle
peut éventuellement organiser.

M. Roland Gauvreau a présidé
la réunion générale à laquelle on
remarquait la présence de M. l’é-
chevin René Chaput, président de
la Comission sportive de Joliette,
M. l'abbé Serge Perreault, aviseur
moral de la Fédération, M. Paul
Gendron, directeur du Service de la

Récréation à la cité de Joliette, M.
Serge Laferrière, du Service d’édu-
cation physique à la Commission
scolaire régionale Lanaudière, M.
Yvon Comtois, coordonnateur à la
Fédération, etc.

Les autres administrateurs élus
sont : M. Marius Savoie, de St-Ga-
briel de Brandon, vice-président;
M. Edouard Poitras, de Rawdon, 2e
vice-président, M. Guy Sauvageau,
de Joliette, secrétaire; M. Jean-Ro-
bert Lessard de Joliette, trésorier;
MM. Paul Germain, de St-Jean-
Baptiste, René Latendresse, de Ste-
Béatrix, Marcel Tremblay, de St-
Ambroise, Jean-Marc Larivière, de
St-Jacques, Roland Gauvreau, de
Joliette, André Lépine, de L'Epi-
phanie, Tom Sirard, de St-Côme,

Guy Barrette, de Berthierville, ct
Gaston Beaudoin, de Crabtree, di-
recteurs.
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Le compagnon d'hiver
le plus formidable

  
nouveau pour 67. L'auto-neige la plus élégante

et la plus sensationnelle qui soit!

SKI-DOO—L'AUTO-NEIGE QUI SE VEND LE PLUS AU MONDE

- DEMONSTRATION GRATUITE GHEZ
; BRISSETTE AUTOMOBILE Ltée

Route Nationale No 2 - Tél. 836-3795 - Berthier
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IU] ET IA dans Berthierville

FVVVVVVVVVV VN

Les marchands de Berthier

en collaboratoin avec la Jeu-

ne Chambre mettront sur

pied dès lat semaine -prachaine

une promotion d'achat à l’oc-
casion des fêtes, promotion qui
débutera le premier décembre.
Il y aura d'ailleurs une autre
assemblée à cet effet ce soir
même au local de la Jeune
Chambre.

—000—

Il est aussi question de dif-
fusion de musique d'atmosphè-
re dans les rues de Berthierville
où il y a des commerces.

—000—

M. Carmel Mousseau de Ber-
thier-paroisse nous a déclaré
cette semaine son intention de
se présenter aux prochaines
élections de cette municipalité
au poste de maire. Il serait éga-
lement question d'une autre
nouvelle candidature à ce pos-
te, mais le fait ne nous a pas
été confirmé. On sait que le
maire actuel de Berthier-parois-
se est M. J.-Louis Poulette qui
occupe ce poste depuis 1961.

—000—

C’est samedi soir qu'‘aura
lieu au buffet Beaudoin de Ber-
thier, la traditionnelle dégus-
tation de vins et fromages du
Club Richelieu-Berthier.

—000—

Mardi dernier le 8 novem-
bre, c'est le Juge Armand Syl-
vestre qui était conférencier au
Club Richelieu. Il nous parla de
la magistrature, donc de son
travail.

—000—

Il est à souligner le très beau
travail de la Commission indus-
trielle de Berthierville, dont les
heureux résultats se sont fait
sentir lors de la vente de Biron
Knitting Mills.

—000—

Ceci prouve qu'à Berthiervil-
le quand on s’en donnela peine
et que l’on veut, on peut tout
réussir... Il suffit de se ré-
veiller .. . et de travailler !

—000—

C’est avec grand plaisir que
j'ouvre les pages de notre jour-
nal cette semaine à l'un de vos
vieux amis, "LE MALIN", qui,
après deux ans de silence a ac-
cepté de revenir au “COUR-
RIER DE BERTHIER. Vous trou-
verez sa chronique dans le pré-
sent numéro.

—000—

On remarque depuis quel-
ques temps que les marchands
de Berthierville ont grandement

Jeudi, le 17 novembre 1966 

accepté une résolution de la
Jeune Chambre à l‘effet de
laisser leurs vitrines allumées le
soir. Félicitations.

—00o—

A la suite d’une rencontre
que temps que les marchands
mission industrielle de Ber-
thierville et ceux de la fabrique
Ste-Geneviève, on est en droit
d'espérer qu'une entente sera
conclue pour l'érection d'un
parc industriel dans les délimi-
tations des routes 4] et 2.
Nous vous en reparlerons.

—000—"

Sur six soumissionnaires de-
mandés, c'est le magasin J.-A.
Laforest de Berthierville qui a
proposé la plus basse soumis-
sion pour la vente de l'ameu-
blement de bureau du nouvel
hôtel de ville. Les soumissions
expliquaient en détail la quali-
té de la marchandise désirée.
C'est donc ce magasin de Ber-
thierville qui meublera l'hôtel
de ville.

—000—

A la semaine prochaine.

Gilles Tessier

NECROLOGIE
NAPOLEON DELORME

A Lanoraie le 19 novembre est
décédé Monsieur Napoléon Delor-
me, époux de Marie-Aimée Miron.
Les funérailles eurent lieu samedi
à 10 heures en l’église paroissiale
de Lanoraie, suivit d’un Libéra à
Lavaltrie; inhumation au cimetière
de Lavaltrie. Le défunt a été expo-
sé à la résidence Lanoix et Sansre-
gret à Lanoraie. Il laisse dans le
deuil plusieurs parents et amis.
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MME LEON LARIVIERE

A Berthierville, le 12 novembre
est décédée à l’âge de 82 ans Mme
Léon Larivière née Annie Lari-
vière demeurant au 660 Frontenac
à Berthierville. Elle était exposée
\

à sa résidence à Berthierville. Les

funérailles eurent lieu mardi à 2
h. 30 en l'église paroissiale de
Berthier et l'inhumation au cime-
tière du même endroit. Elle était
la mère du Rév. Père J.-Jacques
Lariviére, c.s.v., supérieur du col-
lège de Rawdon, elle laisse aussi
dans le deuil 2 filles, 1 fils et une
belle-fille. Direction Bernard La-
noix Ltée.
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THEATRE ROYAL
BERTHIERVILLE

(Fernand Aucoin, gérant)

Le THEATRE des PRIMEURS
Un seul programme sera présenté a 7.30 hres sur semaine

Le dimanche après-midi 1.30 hres à la fermeture

SEE R-N-N NN R-EN-N NN

19, 20, 21, 22 novembre
DANY SAVAL vous revient dans un spectacle

grandiose a votre cinéma favori,
pour 4 jours seulement

  
   
  

  

    

  

   

  
  
  
  

   

  
  
  

    
  

 

  

La semaine prochaine

A LA DEMANDE GENERALE, NOUS VOUS PRESENTERONS
LE GRAND FILM

"IT'S A MAD - MAD - MAD WORLD”

VERSION FRANCAISE’

“UN MONDE FOU x
FOU x FOU x FOU"

Berthierville

LUN. MAR.
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